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ALgum üN1VÊfflý 4

eUr a dit »a Louis, la quatrième vIlle des Etats-ijnig, avec ees
j3ai$ýpluS quel aut, CÈîTENA-1,B9ýj)R LA LOUISIANE 680,Ô00 habitants ; Néw-Orléans, la ville la D'lus

cSnemencie «au 'baron.

R-S It, en Ilsant l'iinec-dôtè. franC4isede toute 11Àmérique du Nord -An
Ile Qn, ciennès villes

Les Arnépicains aiment à' célébrer 80le t 10 qui compte parmi 14s plus an
Dte neapolis, les
n g 6hé-1 ., Üul je$ états (le service brIl- ment les grandEs événements de. 1leuxý monde ; Denver, Mih

il :YJ voilà, des noms quù nous sont
6tait rAéeffii»eýt iïom1ýéaÙ c-mmRnçl'u»nt, ýMnsi,, pour ýeter le ceiitenairè (lé de de= lieg ju

ntelqe toTmant paftte de la la 1.4uisiane qu'ils -cow1deent à ât lt-Lake City,.Omalîa, Des
à1vîgýOný èrilita e titre cvýn déX faadlJfwt§ý Mals Sa

et i» 'î autres pop uleus es cités d»$
staîIýn ùijl"Ire de a me PiiÏèd,ýs'dates,,Ies:,plilig importà utes dans leur -340blelg*, Usleve,

m8ý»f ýnàr&11 ippart 1 lei .it .à une 1 fa- vie nationale Is _Organie U treiS in" sunt plua,&rgades et plus r1ehles 'que

-de et ulie )Aem des Caýp ta
l dé. Mâ freîms, (nie, 109«ý une nouvelle- IlýwOrld1& fflr.,

Vïllel.iuýù:lýL dJ7ý1eOý W4)11e du, monde-! croywis falre Oeuvýeý ùilie. Et qu
en rA 

Boxa n'de grahffip
eriù,ý t4ý,uf Alêmoire de no-s lecteurs. sur, mènie,.'ffluon quele

rS tatieil dùýg*nié Industriel des 'Amérteains et de
eux 

la ne "YM 'ho,ýýard pout se A.t,9ýr a, Ivýt4mte ýèý iduf race i

ýM .e- .cinq

ëi» n'6 W»ti4 t
1'uniQà ýLmËOcaîneet dûnt: 14 LE, C,04R(jàNEMENT DE

è àpitaie. est pat on-noligel-, a V ùcý la Nûýuvëile-Qr*

frqtil 80fi Ville principelle. 1l.ýý L' 1jnanebeý ýg'"Üt, avèc, toutel&. poi.ppé tra-

j>ýr4kutfO1i ttit ýQ«R orp*twoe Olfflt.týe"ll!p ninéûiýg 1 terme -J)ausý, étenàue; (mtÀotiÉelle,, le.l>al)é Pie X'a été coùrôùne, 4aiýs la .. v4
gn que Uý,elzé. tàs É 1îàIàenèe 'ýj sa

il -ÜM ait u>4'ýe i1ûdre si yWâfe !G basffl4-uýè de - Salift-Pierre, e p , d -ne

ý*y t ýcý--pu w fle une-p! au soie, 4eýUblée céD'idérýle de fldt fl es. i
plis uf ý>nt à4;un6es de

'UL 4a eeele dêmieý7" celle, 4Lim 'Éoiites IëÏ Miatà q M
FZat ýk«Àiè ýmqô8=te se,,sd>nt réncû-ntr6eo pour

g imI loin qn Il 4"D 'w conetater il a giÈ&de éàjàoti6u qui ôtreîgnait alors
ne r6T.ôluýiOu SilioassIel, Legt4-dire le 'ýeraln'poùtlfe.

10#1,8 une bôn -S oui

tte f1ýMble*;è Ingolt4te dir'Novà 1. ;liquý"li]Y tel t»ouble en un pareil rao-

plus la-.Loùisýane- Oïl 'pè1t't la rés*, ment bÉ le éôniprend rialeux çme'qrÈ.quandý 2>ù

cýý,4arn6 9yýeë ënthodSJR$Mlý- 1'6»CÙOU nâer lez cëÉý' Que,1quefý -lignes. . Le fam'èux ex)piüIrae -tiouge:à.11exti-Ame oliW gle ýý de lû:,y1ë 'que file-
ûiweà des iribulatlems ýde nIait, à. Veni cardInal Gqiý»pe

s vollè, rmienieg-4p est unâw 'et, tout gcnz,ý> paývieutI en 1682, à 41ueindr4 lé" àv-ft.. 4uueI Coontrgete entre Mtte mgnlfleenee*dk-

fý e _ . ý. _ ., ý:ge lui énS jàur de grande.
r' ee le plûllyiéÈ à Ves! lité, modestie, la banalité ý même du dêwe,

È,ý .qui.relamille, _ýàtOùx'et, qùýjqueý Jours ëI Deýue

ueur de'l»ulïiXIV tdùteý. yâ]à l
lw l'ou' au jýe pýjajS pgjýiarcal ý.de: VéiUae, avêe. ý4Ia façade

tletve. doûx e délcerl6é ede pilastres
1jýqa Nouv-iý11,eýri4aùWOe un jeu ne sUý n (5e jet en -00que d

Oýs Pierre, iýàelêàe', mÉrCLRýnd'_àej $ýul>tGs jAjI pàà 4Fýý4JGSe
ki, '4 Un e ýLIe3nri,ýp1des' h6zo's -que W France quôiquý i&léb-ant de T1gnejý

duilw D41 -tout tê3hps, part de Oqtte, ý1» Qui ýqùJt Sijý,flu 4ýQurÈ d'e I& 2eele-nie ý(1ù cou-

eLerýÈeI r 'Inr le" rIvem, du: rieivû re ni-ý: lýLý pe11ýée dý'SaiUtPke ne L rIeZoerna
fort'L 'jqjeUÜ(ý. Co pas, ' non-

d11ý - nouyYcau et ganii regrýiË', vem- cetý hunùý1e, 1ntéý,

'" Iir-,vexs k- Nord- Par,' uf-,rleur, iiie deu X SêMalllo"

cedroit piiie týt, po'lar n'Y,- revenr-,
futeu ýiotre- d-dulýle'iWe xîLýprod it Vact&ý (lé

Cq>ýQn1e qui 4n's ýao'Qt- Çee FinstaInt où,

cO1cIeýs tor-,
ÏtUre YltieL IUU U(»)ý S$=- SIýS -id:d geIajný dý t lé

OZjý& ton ûé?ýwý aes ýar-,
;cn ç dînaux- eu,'Iotw>L ga)ý7,

!,àa ýnqe4r-Iàè sop- 

manteaux 4g, p9urpi

nüý de ý ýÀrîýntèi ans de CVRtAnc1Eý la U>üj_ dleg n"ýeS tau n tu quffl ýrO des
et Idp6ýý fa,n$ qu' t IldeL _gýrer8 Ide caj)ý

$janéý rëdeVjý&ut eâueajee tWitèl ýVýàrý tee ruidï,fgo
iIwýl ëýA m8- j; des Plor,

1 ma ý4eI eTÊPeaù ne'f lottera,,
pâga eý ,

loi
Auée4 ja» ga
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jI Qi Ica. Ces -ýéùr_
le ýonqacIte de 1aý eoupe _ýrner

90À6 e,8 trëîzjýIne.q pmIT ta amew,

p,%r le eqtý1ettrý 'lAmertag,
pr m6e une ilnpq.r-

îsme 1 is grande alix ygifx des ywpj1ti3,ý.

1 105mm. Ï11 Poe-,e.,; font Imrtie d' 141hie.

ildire deýla nation amýricai1ie.

oentaýut8 de mille doUaý olitét'4,:,
les lUý1&iïm mIr

rir jsý e,ýUpe, et par les
la efoÀt en Isw cf-

ciï sir 1 bowà,ý LipOn eýst reye

ffil, iL, in chýirge ý une tro!4kmù fDi8,
vachtR avaient fait/,

delLX Ae.
eDUreeý3 d'éseai et

qUI3 lenTs pr&d&csoIIxs.ý Le

eeourý âe 1;ýI ýýaye ýn'ýtaitq no
30 mille, s(nie le, -Ven alvllel

t'es deux yAcbtý ýét-UiAnt coin-
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AL-OUM UNIVERSEL 411

N . us avions encore une demi-heure à attendre, en habit noIr, en gants blancs, en ýbarbe de qua-

SOIRÉE AU CAFÉ CHANTANT toutes les places étaient prises. Il passa quelques dragénaire, sucrait le dernier couplet sans perdre

suýets inférieurs, des petites voix glapissantes, sa figure dýhomme qui vient consulter lei lois de

travers la fumée, nous aporçùrnes deux ou, des n-daulêments, rien qui justifiàt la surtaxe de Minos. Enfin, il fit un profond saluti se retira,

places vides, où nous n'arrivàmes point sans verre de bière. Un téncr chanta je ne sais quoi; fut rappelé, resalua, se retira à reculons, et la

Ultý,. Quelle atmosphère ! Quelle dwý une demoiselle, deux demoiselles chantèrent je salle ýtout entière fr6n-jJt... IDLLE allait paraltre,

n9eýe de tabac, de spiritueux, de bière et de ne -qàls quoi. On me dit que c'étaient des demoi- un tonnerre d'applaudissements l'annonça-

Cétait la première fois que J'entrais dans Selles de trois ou quatre mil: francs ýout auý Je ne la trouvai point BI hideuse que Pon m'a-

u, La première fois que je voyaýls des fem-0 Plu Il ; elles étaient vêtues sans aucune qimpllei- vait dit C'est une fille assez grande, assez d&

1Mn's un café fumant. Nous avion% autourl té. Un baryton se fit applaudir. Il avait une couplée, sans autre charme que sa gloire, qui en

0, non seulement des femmes, mais desL jolie voix et la mise la plus funèbre du monde. est un, il est vrai, du premier crdre. Elle a, le

On eût dit un ancien représentant du peuple, de crois, quelques cheveux ; sa bouche semble faire,

,y a vingt ,s, on eût Inutilement cherché ce eux de la Montagne, qui " pensaient " et qui se le tour de la -bête pour lèvres. des bourrelets,

clé dans tout Paris. Visiblement, ces da, piquaient de tenue ; M. de Flotte, par exemple. comme un nègre des dents (le requin. Un&

'Javaient train6 là, leurs varis vaincus ; Irair Ce baryton ferait figure dans nos troubles à ve- femme auprès de moi lappelait II un beau brun

et empêtré de ces malheureux le prôela- nir que Je n'en serais pas étonné. Il chantalt : En somme, - mais J'ai peut-étre aussi Un rayon

assez, haut. Mais, pour elles, à peine Sein- de gloire dans l'oeil, - ce n'est pas la pren3dère:

-4ffles dépaysëes. Il avait raison, c'O vjeu]ý Un nid, c'est un tendXý_- mystère, venue.

nête valet de chambre, qui me disait un Un ciel que le printemps bénit. Elle Salt chanter. Quant à son. chant, Il est

parlant de sa marquise, -tout à fait dé, A 1,,homme, à l'oiseau su-r la terre, Indescriptible, comme ce qu'elle chant&. Il faut

1)jeu dit tout bas : Faites un nid être Parisien pour en saisir Vattrait, Français,

risieur, on ne sait pas ce qu'un maladroit 
raffiné pour. en savourer la profonde et parfaite

,taire «une femme comme il faut ! Ces culoteurs de pipe, tous fort loin de leur nid ineptie. Cela n'est d'aucune langue, d:aucun azt,

,, qu,ëât-týe que la femme 11 Comme Il faut" ne pour le moment, et Peu Press6g d'Y rentrer, 6cou- d'aucune vérité. Cela se ramasse dans le ruis-'

"Pas, Wre aussi, d'un maladroit ? La pr&- talent cela d'un oeil attendirl ; les "petites da- Beau ; mais il y a le goût du ruisseau, et Il faut

deceïs femmes ",comme Il faut ', donnait à mes z, retenaient à peine leurs larmes ; les da- bien trouver dans le ruisseau le produit qui a

Qýýé un cachet tout particulier de dùbrail- mes Il comme Il faut " faisaient " très bien " du bien le goût du ruisseau. Les Parisiens e=-Mé-

lé déoraillemeit social 1 bout des doigts. Le baryton, froid comme glace,ý mes ne sont pas t»us pourvus du flair qui mène

Photo Laprés & Lavergne, 3w rue St-Detîo,
J)E TIUMPeRà.*CID ib:m MONT»ýÉ&,L

i% el ýDE L'AXITI
WSÈbb ferment-M et É

btêuSe A trouvères ùttiý1 rîýgde à,'.-fond, Cette tristeffle eserté et -plate,

luefflent et elle-Y met sunL qu'on üpPeÏe YeDnutý Tout le monde convIentgue rien n'est plus d*
une Sorte de, torpeur troublée. -fiele Wentreten-ir l'amitié lÉmiltL'i, la Ën dé

ffiý ilauffltoire est que.

-eAtp»Xl autant '4Ûelle la Ces 9,ens-ýà ne vIvent p&us qilie de et. vle, parce qu'il arri'vt ée qui wu-
art#,es"

ýdÈs brffl, 8es de8 lit grande raison " succ-4 de ALerW q Vient à run ne C(M*Ient pae à l'autM,,an qu'on ne
ýRIýn &'-gr&cjeuýX ello ceet qu'ils donnent la 'MeCOÏI»e pýus fGrte.ý Bllé Denoe pa13 l'un comme l'autre, eut cg qui concerné

e là wýIs Pagse vîte, ýl"habItuë retmljë dans sa torpeV.rý. VIDtat. De plus, on ne eùràii nleýî quL, l'A" et

pointë eüPrème, Lë se be4ede Bortiref d'al, padyerf1Itý ne changent le plu$ souvent les incli-

4 effiirlâlent lýaüdf- leïr respirer llaîr pur de la ruo. ilàtions des bommes. -Ne eolt-on pas ]es jeullee

eýe4Mk!#f0b Cr4pitaleet Pour ètre ju4teý (ws reprijýwrtatIms im(mt bien gens quitter ceux qels avaient tendrement almâs

Omrteu en*6ite put oilpaulees, et j'Pd dans pour une coubmtacon sui déà:

-to,, touu smaiýýM. e0griký-ëý grau&, chwùt0uýgé MÉ en (jul ne J)eneêlit etre communs aux, unb
Son m6

ýur,ýdee de. -faticýJlý4ttH trèe .,fü"rle et aux autres,? Llôgpoateoil det Intérêts -fut togý

1 el 'r6e4é em &v&a4ude ý do WMAJ"Oee j*urs mâte à iamit,* la p1uý vive. on dit &M,.

e 'à, ýé 'm, ýýes ý,ý-,t0ut ee,;qulll,-y a tk =Mwent qui? l'avarice "I' -Our ilamiuè le Mail

eo»Ë «1ýrý i* 4Ïàl regarde l'honneur InWrént uge
ffl 0jelý,' ý1 1no haine 'inùrW1e'ý eAue qui étàteut le.Plus 4tMtý-'.

eiétw>é' 'I' « 'dit &M$, IË M'eut UM,
la gmeulë, one.L'ri "Ç

Pt ùë, 'i #a lè p0à; ,1ý4 ý-VfQe So mon chéri. - emère qiwe tu -ntioDa s

YW r urprto V«W to D 81ýàs oncle
11m dft %ilte Je «nis 1'li peit el

tomim%", tt 4tgilleum, J'ai Men, M%
W_ý

ýlele,

ele 4,
-0e Ch



ALBUM UNIVERSEL

prndire, cette Investigation, de, tenter =-tij
ep6e-lale.

En tout cas, on peut affirmer, sansiq tremper, qzlël ces endroitsje nome nom ge'E SSA IS IN É D IT S. qui vivent polir manger est restreint, sin
Ceux qui vout à ces restaurante bon maxelhé.
bien de iceux qul mangent pour vivre.

Ils sont, le 'Plus isouvent, de la race de ce

Sur su lèvres boulllonne, abondante et "'qui eont mangés», comme le mouton cdi 0LES TROIS SRURS
L'écume d'un sang noir, que sa main empressée lable-

ALFRED.Recueille, à gros bouillonglseceIue.à tous les vent%
U Bras, defflua, brals dessous, trois soeurs courent le Empestant terre et elleux les morts et ]Os vivants,

[monde, L'halbitant des vallons, le pâtre des montaguies,
;Fauchant, à tour de bras, et la brune et la bli)nde, Les rois dane %eurspgIaIiý4 les malheureux aux EMBARRAS
Wt formant pour jamais les yetix noirs, les yeux [bagnea...

[bleus Pilles ôtaient deux soieurs jumelles qui se
»"'auaourI ie plu@> il ôteignant. les dk>ux feux Sous ses pae, W gazon se fan--, se flerit

moi 1 ssonnant les humains, et le fils et le père, La fleur perd ses icouleurs, Re dessèche et périt semblaient'à faire sy méprendre n'importe

k f rèt'é eý 11É àoeur, ýw1& tille et là mère Et Voiseau, bruâqýùement, cessant soýn-,dt>u.x y&- L'une avait nom Armande, et l'autre, Juliýette,-,,

LeËýIsI é.t: les: fous , l'enfant dans son bericeau Image, Toutes, deux, orphelines, demeuraient aveë,,,,
Le Vieillard, r4ol fait, et le docte et le Rot S'enfuIt,ý quittant ;son nid, ses petits, ýwn bocage, oncle A. Sainte-Ad...

0t, Il leur advint un jour unè aventureLo,ýimf sur ison! gmbàt,:et W rý01, surdon ýtrôËe Des cadavres noircis partoi sont étendus charmante.
wile 

1, e
'le fidèle. pAstéur au:
'SPLnF3 phI6, eaus regretý #ans trève nà mérel; Sur là route, là-ba«, Ws humains éperdus, T jn collégien. de Sainte-Ag ... 1 en viJ1(ý&1a

»n -vain pressent le pas,, là peste délétère
Danjl bras de lû mort, &tIû-ilftant le eoucd, dans leursparages, avaiti par je ne sais trop

Les. co-uche'j>our ý jamais danà la grise d'attrayant eu M, charme de prime abolLés pli les ehagrins, les ioarmes, mandil qui > ý en tomba amoureuise folle
Le etime C là VcrtÙ, les 'Tirés et:-W -larmes Liunivem'aous les COUPR de ce triple 116au,

-4 disent nos beaveils gens.,Ne sera plus 'É emwa, «u un Ils pamèrent, leurs lnst£mte "semi
:L",epou»vante salis )jom,.Ie dégétlt 6t t'horreur ê . 1. . : .

"à - - .- . . "... - . -. , ter £kVuXetteý un beautautin, l'O j eu11eý
-or6 aux me dit: adieu à sa il payse qui., tout Int

Un époux ad gienoux de -I'époùge qui
Et nioyuntrunIvers dans en apfflnant soil la YÀ?4vlplle: de ý o6. d
ý»e:ja,ýÙ%esl dý douleur' NOUVEAUX CARAVANSÉRAILS ne put ouvrir lâ bouche que pour rocom n,

-Éérl&-mod eouvent,, -Ne m'oublie pas,

celo trol ý8 M ont: pow hIàm ÉamIne, No" ý&Vons pas, à Montréal, quoi quê, ce' soit charlee. MOI, J'irat te voir bleil car j"f4ý,
POU qu ýtW à Oulute-4g..r Bt tÙ. -ieieii4r,, toi«te 1 ràý>péllý dé U &û de làln ># -fameuses briwP r 1 .1. 1 1 . .. .. Merles du quartier latii,:Û:-.eàx ftoIts 1 ê& tu WO le p'romets11il ces Il

-chaudlés du talent et, du vice, où Bt Maries lui en fit une promesse sincère
leworgie, Sand prom-eri&,< 8es. -ýantaIsJès et lise$ scella. dun baiser.

Au cours de longs ent -il apprîtýamour« d- ýtudiantê Ôù. Von, vit Xurger, Mus- retiens,
-4wt, Verlaine,, inani qültg,- avot il 4ý>eùr' juWielle uu IL

tous les talents de la bol-n de &ëýmbleble, n Juliette, en pril e, Icêtta à,A ii'ïLyolr ýri& loue gagnons sol
le rappurt de la mil nous perdions,l'a ewrré a le front cil d'üilo,-bAade ýécarwte.
lâtion du taleipt qui e'ignoigé, en pliteÉeàplf- ---Oh !ý4ù, ne pýouýaýs PaFk nous, &W

pu voýX -0rume un clairon résonné, 8orÎýe, eflate, 1 1 ý Jus pourrelt-o . . - il r -
J&brûnhtut dans. Ks cieux les astres offensés, - 'Iout au P n rapprocher de Su tt 9figf' 1 avàit-elle ajouté; nous il r

Mt ft'ecýa=i les mortis d4ne leurs tombeaux glacés. lnstltutlon» nos restaurants populaires, et. pat Mons comme deux gouttes d!eau. NotrO
ou& faire p r de robest

-MôMIO VèÜt D -& robest
Sur 0il Wu demi-Du l'en voIlt en lettpffl rýPj1geg, point seulement, le -moine remarquable IlÙt.ilh'lé': ý1l11 Orbe bOB

nialt- ee la porte"çies bouges, cliveroit6 dee é1clmentiq quion y férenteS Icouj."ursýL afin de j'lieux n0*4
Cuume'ç>u eMý Voit, l'a un MOIR ig,ýot 4qýUU16 dejý1ý et que (le,

meurtre T'l Me nelolialit(ý"*, toutes Iêseà üLom. bftLBmere 1 Vol ! Fillage'l racte W 'è et Il I6ehàngé6 dans ce ýaP% de ff,donnent toutes le#'buiguee ar- poule _gS'y p. dl finde,
à lamain et on y trouve diës re>réý-,enitant9 dO f=teý5jW Or, ce matIn-là, Marleà reCut dl

uuiýouçailt ea
Die ffl tianicg Wlée4a pent des furýiL1à classes de la société . »rineë et vieux, riches et... mlàadç,,eý toute rose,

ut &es be. pingres , I)a-uvTeg, - puis 41 arti- Ag... Uns
k«Pls 1&0MllýS 'l L que J'ei) mÉ,, -

sans, ouvrière-s- et fille& ý de bureau,; avoeat's, PMA, et a ehaque Rrrý de tra'.,fger1u_ýY , , , 1 ' tý0l ýclem, ý,eowml% =rIelýandfA, Induel g#jýé se; býrde dé'golyý. C'eet ýuu »YeTm'
sleIs «Ont Ouraefoitm à voir, repXé%Oý,

nl»
dÇ eI 1

q^,ýeur M«týý et M=t_ta;4 li pýufi elýtrsob et,
l'es plus 418g*nblabits deJa' Moeiffl. 14

jàt siii Myie pendante, >:
M, et a - pro'dige du tý:u marehé 1 a u r_- tee angla

Du complet POI Plat'd-R résista'
si Plono*, ItVI&Mant dans lune couple ýejà lice, légume,%,

is, pain et ur la, ÙiùdlQud soýmEjk ýp1e1),_ et cet en, W,

Le, wYeàri, nMf et modém à la fàýQ, eIgt aséis, -»Mté, qui KkQllý>ratt,
em bruit

f 11:, lés' jolýirý; de marché,
du fil tMVR'netr'dt rU$11)e

gant6'et' la 'bonne Ildes ppclmfers ý3üu-
'TA,ý avec 'lie, teint 'blafàrd'à'U fa0e livee &nxýj_é uj*Ë fIllil qui U'fl"ltt "Ia_'ý'

»c4Qw et eou, la r a dans 1'&tmow denàïý,t&16ë e&us lin -fu4,e obaoë«iu -en, délX
ci de L'jofflrde ,l 61égaàMbent

è0114l le Cr ie,46nuili le vapeurs, entaie
,,jTýýü0 mactillé un êàhi r1dé; liels, quatre Iwur$rgtis, rAdýaBg cet leslpare -elléombi bjMWtýs.
Il", ýËëtù' c cille, A, Mnd -1

'UX' h»gar'dÎl fousI le« Jý "ës fflte(>U- OÙ »àý,gftrÇM$ ýÙe ta>ig Ir 'lit' ne
et ir'eû,W ,p4jlutù,,d« obum-P« elle abocint,

#*efbkiN dl jjtwýêe, ou ýïé ýMt a la cuisine
:tlaat ' ýWq

&,ý0 ballant, I, ix 1 le*, y erùterlfi"fttU 'uuxAU rtot'e ï
ýen bekm', F& ggtg Iconý

lêùr >»oýxDe "Qü, »mleell-

ý : l u e'Lgal , illawtý*i»44 "Des, ;éfktaý>,unt»

ûe, 4e Î lu
et fmjë,l

4ë,ý N . - 1

z %vie 4k a-6 Vil areL
ýg

+

ý'braA lm,

41*
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Les roues de la locomotive tourneront à une très, cera Incessamment la construction, est situé sur
L'EXPOSITION DE SAINT-LOUIS grande vélocité, tandis que la table tournante, la partie Inférieure du vallon s'étendant entre

activée par un pauvoir moteur électrique, tourne- ',6d!fLee de YAgrieulture et celui de lAdministra-
ra, aussi, mais moins rapidemérit. La locomotive tion. Il est d'un accès des plus faciles et des plus

Le gouvernement anglais vient de voter setroluvera dSicàètre visiMe sur toutes ses fa_- avantageux pour le visiteur.

50,000 additionnels à la Commission royale bri- ces. La grande lanterne sourde de la lo'comotive M. Hutellison demeurera Ici avee -M. Taylor

annique. Il avait dêjâ cFetroy6 e150,000 ; le (réflecteur) et celle du fourgon, toutes deux une huitaine de jours. M. Hay nous a qultt6

ontalit total à la dispositi&n de la Commisslori électriques, darderont de leurs puissants rayons paur se rendre ti Ilexpoeition des TroIî-ý4Rivlères,

riglaise à l'exposition, est donc mainte-
ant de $400,000.

M- Hubert-M, Skiliner, de Chicago, était
4 EWnt-I.»uis, cee Jours derniers. Ce mon- A>
,sieur est Vauteur du livre intitulé Cen-
tennial Odme tû Loluisiana Territolry dont
le% journaux an?4rieainig ont tant parlé. En
'conversation avec ks journaustes attachés U

à lexposition, M. Skinner dit que le ar-
ýteMent de sculpture dé l'exposition devra
Teml6mmer les oeuvres de QhateaubrIand, ýà
dans les premicrojmrs du texiýto1re de jaý
Ïlouiglane. L'býsto4re d'l'Atala", que le
_ýëomte-auteur écrivit d3ns un wlgveaýn in-
-men, du côté ouest du MissIssIpi, prè« de
la Nouvellie-OrMgrisý, devint Immensément
opulaIre'en France aussitôt après sa pu-

biléation A cause de cette, histoire, le fait

,qu'elle a été &crite en territoire louisia-
les sci'L'nes Inoubliables qu'elle narre

et *on Influence au point de vue religieux,
nèn France, à. l'époque où la Louisiane de-
ývî Êt ' possession .américaine, X Skinner
,iat«êre que diýs bustes, sinon des etatues;
-de 'Chateaubriand , et de la vierge In-
fflenné Àtala, solent, placés da»s un. en-
droit bien en vue sur. les terrains b Y-ex-
position.

La raison çonLmemiabe Caldwiell et
'Drake vient. d'obtenir le contrat pour la

ustrucllon de l'édifice 'particulier Ae
Irttal; êv au coùt de $57,000«
La 8t-u»turýe; éomprenanit quatre groupes

ettitues êýumtres et une fontaine re- 'un pavillon angulaire del lédUice de8 arw libéraux
&ýëLtw1t la, rencontre dm eaux dû Mis-
ri t-elles ýdu -MisMosi- 0, ffl, contit-o lffl co-iffl et r«ýülns de tout l'édifice. D'autres où me services seront requis pendant quelque

-de, N4w-york, et càùtý-ra , iùmiùreg 6lectri4ue4ý,, de dýiffèq7eiltes' couleurs, 4eMbo,
sjoutejont une "Iendeur, jusqu'à au lu-

connue, à cette manifestadoll PnIssante della ile n'al pas encore le, plaisîr de faire eonnaitre,

Le pýinéw(ý car&iiai,, du des: ex- -traction. à- ceux qui'me lisent le nom du premiet donateur

sants à ýllexpk>Sition «ýt IýV!c- k ý1oÉ1]uwnt»ý d'une bourse de voYage pour un, des Mves pau-

mnA corollaire de ce pý1nelpe, on Lst & placer M. william Hutchluson, commissaire dexposi- Vres, mais méritants d'un de nos prýnèîpaux col-
ati; le palal:> 4 s arr vé cl W OMSPIL né mm.. lèges, à l'exposition universelle de 1904. Je dois,

la 4,trangportgidn ime énor- tion canadien. el t c g de
cependant déclarer que J'ai reçu, depuis
ma dernière lettre, deux eommumications à

7 à ce suJet- J'ai répondu à. ces deux com-
Municclone et j'attend@ 'des nouveUm

et mes.aonftères, les j0jMaligtes cana-
X, -MýIIî le lent une Mêle deg: in

vaux Élui à* poursulvent iel, je fmifi Sr-
tain 4uIlls '0ffl.n1ftraýeat. ûW exéUMIM

cet automne. Tous lm »ur-
nalisteg n'auront ipas Yav&nt«e de v=ir
Ici, Yannée erooliaille, pourquoi plugieurs. >
d'entre eux ne viendiallent-ils nou
VOIÈ &Ici A, la flÉ «OetoibWe 1 Les 'n
de w-pienib«, oIetobre et »ovembre, »out
lqeâ plus ý beaux de Vauiiêle dans rZtat di'
glw-40u ri, fa temp,6mtur-e ewt t»ut à toit,

4ý, depuis 'le Pzûm;lIer 'è à

pmprjtýtâlr-ee et Mtelails, jour-
naux devraient saisir eetýe sLpieA* 01--M
elii3j on ýftounaftre les d,6,eou* ioëryl-

41EM Ou de délix d* leurs
tIl retiTeralleêt iLu»les 46tall&,XWýIdut

né qijl j0eý ici ýjÛalnt

.19. Samuel Goü*er%%ý tvWdent, de M
N i

d'envoyer la conuuunIcatlon 6-alm"" a

,je suis àütorioê :Var là r6mmuon
ne du 'TmvaE t -W*ýeer un

U groupe (rokleeta p
$&Int-IJOUIS, et P vous fi§er#ols obu" do

déà bAiwrqd veliwwlm vouloir zà'lndtquer la quantité d'esDace
ý91 pourrait mlIA-tre, réservé.' -La P6dèm-

MIne du Tr-&ývnâ fkurait a rex
AWË ,

à , *ýt# #0 Une, longue eu- uni'rénelle, 4Q P*ýrle, c't'elle y a lremportA le pr»-

Vts= le Ise ýMWLpélX,. Y&J j'intention de fMre tIffl la rAb.

4gae qite, no", gvon« alors «a«uM panni igo

le
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LA -TERREUR EN MACEDOINE

opréq' la' à Te6oujý,r iL m1ýen»Lut dfff &&nt %,de le
Il 4u ia,-t àWle, tittwýIfA par ùuje- 1*,ý m»ýp; Mý 1ormýrïm1t faibloo, "1]ý cohést(mà, ni retton, soxâ-'îun.-'ýt ilaliire

tgmaé.1 rgi" 
avetc ut pour- '011-é Výp0VeÙfflrý, , ayg

lit, le çàbet Afin ýd," nfr lé$ fùuiu néaeg- je% gocjeg, ',"tao* p,ýu'r,81iw dfm
ee tionnelle, et est :reutS-g ir4 , d'e

U"$ant de je- ý'deý
la v»Je "-dé« réwe fflr arriver à gea fknsý On

de ternur à qter 1rekuý & ý i-à
la cause,

-eu
à -ow &Mt le eut ýwý ou jjý4t, il a deuxý ans, Stanleee,

-""*ù les -brac" et reoumit" ,

tjý6p &=*nt des-metums dmcoýipu- xPoè
nin,

, 41
bWe- ibn eût

eut-, è,ý
te, 4oreiyý eyàut,
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de Sofia ne pourra jamais arrêter le mouvement blement gain de cause à leurs propres eo-rell- Les poules du couvent couvent, les fils d&

en Macédoine. glonnaires. mêlent les f ils, etc., etc." Et, sa jeune Imagina,

fallut les massacres de J'automne dernier Sur toutes les figures est empreinte cette indé- tion travaillant, il voulut multiplier les exemples

pour appeler l'attention des pouvoirs sur le cas finIssable expression de tristesse lu,->rne, d'effroi jusqu'à s'absorber tout entier dans cet exercice,

de la Bu'garie. et de méfiance des opprimés. A peine, durant la 11 devint sombre, préoccupé, taciturne. Quand

Ils furent Je résultat de linsistance de Tzont- journée, se hasardent-Ils -à sortir, astreints par on lui adressait la Parole, il vous regardait d'un

'"*eff à vouloir précipiter les choses en provo- le besoin, rapportant une brassée ide branches de alr h6tsnt6 et vous répondait deà phrases comme

ý-qaant un soulèvement. Les Macédoniens de Bas- pin pour leurs chèvres et quelques aliments pour celles-el

ý-1Ôck s'y owosèrcnt, lui remontrant avec raison 4-Ux-M,Ôlnýls, du bois pour le foyer, se gairclant Nous portions des poStIone, nous rations des

qUe, tout en étant prêts eux.-mêmes, leurs frères bien de dépasser les limites de leur circonsc-rip- iratiolis, nous opinions 'Contre nos opinions, il con-

Aes autres d.,Istric-ts ne l'étaient pas encore, et tion. Taciturnes, timides, Ils s'en vont tout lu- vllent qu'ils nous convient", etc., etc.

que, en conséquence, il valait mieux reculer la quiets, la démarche furtive, avec un aîr de chiens Jugez de la douloureuse stupeur de; ses parents,

""4àte (In mouvement La discussion senvelli- battus prêts à se jeter dans un foss6 ou se dýissi- loisqu'!;s vinrent le voir, aux vacances de Ph-

IMant, 1 on en vint des paroles aux coups, et une muler derrière nue hale à l'apparition d'un pl- ques. Comme son père l'interrogeait pour aavokir

ante rencontre eut lieu entre les deux quet de cavalieM ou Wune escouade de zaPtiésý ce qu'il faisait en, classe -

Partis. Dès la tombée de la nuit, Ils se terrent dans IeuTsi ---Ce que nous faisons lui dit mon petit

écasion que leur ot-ffrnlt- maisons en barricadant les Portes, se gardant Camarade, comme S'il sortait d'un rêve, ab

Ies Turcs saisirent l'o d'en franchir le seuil de peur de se voir appr& voilà
-tion pour sérvir

-eette tentative avortée dInsurrec hendés au et>rpe par un veilleur de nuit, bouseu- E t, Peliehaut la tête sur sa Poitrine, il récita,

avec une Implacable rigueur, sous le semblant

rechencher les " k-omitadg1ý ", ou membres du lés ou bâtonnés par une patrouille faisant la tel un phonographe débitant des paroles scrupu-

ronde, Jeusement enregiétrées :. > .

mité, die se saisir des armes cachées. Durant -" Eh bien, nous nous battons avec des bAtons,

"tout un mois fle perquir 'l On n'élèvera une Macédoine autonome que
>itionnè-reDt chez les ha- sur mon cadavre !-. s'est écrié le, sultan aux pre- nous lions des lions, nous oignons des oignons,

itauts, et les boucheries_ d'hommies, de femmes, miers bruits de demande de réformes. Et un de nous jetons des jetons...

ses plus hauts officiers c&rr(>boýraIt: ses parole-o J'étais bien jeune alors, mais je me souviendrai
,,U'tntants, les tortures, les pillages se succédè-

ý1,eBt sms Inte=ptlon. en disant : " La Macéololne sera Indépendante touJours du regard consterné q1i'échangèrent le

A Bansko, le centre du mouvement révolution- . quand le dernier soldat turc aura été tué- brave monsieur et la brave dame qui étaient les

'taire ; à Dý(>brlnisbtza, Eleshnltza Batchwo, au On n'obtiendra l'autonomie de la Macédoine,, Parents de mon Infortuné camarade. A un mo-

,ýOM de la MacédoIný, et dans tout le reste du c'est-à-dim la chute de l'empire ottoman, qu'à la 'ment, la brave dame essuya Une larme du coin de

Itphyî également, les soldats et les zaPtIés Rrrdvè- polnt, des baïonnettes, La Russie et l'Autriche son mouchoir, et je l'entendis qui murmurait

lzeut au milieu de la nuit,, forçant les portes des le savent piertInemment. La proposition de ré- -Mon pauvre enfant, tu n'y es plus

ý,aaisons, les fouillant de fond en comble, crevant, formes soumise au sultan est-elle une odieuse Co- Alors, le Petit se, redrfflsa, et, subitement exas-

'les thIts, dKàçant ý les Planchers et les murs, médie, jouée entre compères, sur le dos des'Ma-' ýPéré

ulll&nt, lardant de leurs. baïonnettes les habi- eclonlensI pour -duper l'opinion publique,, paýrcë ýJé n'y suis plus 1 je n'y suis plus ! Mais

atfolé%. leur fracassant la îAte à Loups de que ni l'une ni l'autre n'est dlspo;ý6o à entreprený 'vous ne Voyez donc Pas les traits que nous déco.

leý,, b«ttwhtý jsqu'air sang, gang épargner faute d'être tout à fait d!accord. surý. cbous à des cochons ? Mais ici, -nous nourrI«o11sý

les, femmes ; pillant et Incendiant la question du partage éventuel des dolpouilles ; des 110urrISSons et nous poissons des poIssons en

U$Ulte ýlas habitations, tofturant leurs victi ne de pliant de pliants Pr«érez-vous que nous pro-

mes ou bien, en honnête$ coupe-Jarrets dépoury

r les foýcei* à, avouer où Ils cachaient soit des CrupUles>-genamts, se sont-elles attribue> Wavance fessions des professions, que' nous., inventions des

argent, [pour Wen emparer. En chacune leur lot, à leur mutuelle satisfaction, qui, Inventions ou que nous pensions ai, peusionq ?

tre, lis, BÈ,tfflealent les églises et . les tramsfOe- sprait un d6f i jeté par la ehréËent6 à Il Décidément, cet enfant, était au-dessus de son

ont en écurfiae Pour leurs chevaux. -la lutte suprême, comédie méprisable ou tragédie Ageý Ses parents, Justement alarmes, le retlièrent

ps lé V-nIKgeýde Burlwo, après avoir su8pen- sanglante, Qu'aurons-nous, demain si l'humaiiit(Y, du collège. Qu'en tirent-ils, je n'en sais rien. Ce

* 4n de ýc".Infortun6s à une s olive du plafond et la clvllisàflQn seules ne guident point les puis- que je puis dire, -clestque je-le rencontraJ nombre

* sa maleon,, au-dessus Wun b--r"Ier ardent, Ils sanoes, et- surto-ut FAut-rlche et la Russie, dans; d'annéès après, Nous étions devenus tous deux

1elèrel 1 it e petit eëu, força-ut m fern e à être leur Intervention ? des hommes. Moi,. j'avais ce bon teint fleuri,

tý -de -se:eruelbe, ago, Pend"t ce temps, les patriotes s'exaspèrent e;ý cette bonne figure réjouie que vous me connais-

le 'deeespoýr les I)QUEse aux pires aventures, 119 sez, et qui annoncent chez moi l'absence de tout

A, Drenovo, Il s euls4lent boulanger d£uas son ë

ole.% Allieuro'. ils tous ýes, polis de en vie ' nuent à adopter la sinistre doétrine des ni- eOuci appuyée sur, le plus ProfSd égoïsme et la

barbe à pn .Pope et io'rouLàleiit de.cýôups, Dans hIllites, Puisque I'Furope S boucheles oreilles Plus PaTfftitè Inconscience. 'Lui, au contraire, il

'È pas entendye leurs râles- S8golÉe',.-Ils êtalt PA] P., hkve, ebet, 1 voûté, mInajbleý je causai

ýÜe villagg au: fflst:rký le DIuMia,- à Grùdwe, ils Pour ne

Upalent IM omeilles et le nez .. à. ii a ý puysan et .1 ni tentent. de la rêvellJer ffl le frams des- bâlmbes ayee',Iul un moment. Et comme nous échangions

rachallent 1es,ýe i. A à la dynamite. De le.ces effroables -attêntats, de "Os sOuv-ënll'g d'enfance, Il hochà trIstem-ént la

s mains &-les pieds.. surý -les routes, lesATILOýu-' salo*Ique, nouveau prétexte à de -sanglantes re! tête

-présai 1 lIès- qUe les bourreaux turcs ont saisi avi- l -Ah ! le bon teMPSý me dit-il ; noue n-'avlons

-C'gt la folle d meurtre et Pas de tourments alors
guettaient légimalheureux 'cherchant à, s'en-

Un- dement. 1 e Il du-sang qui nous irelations des iela-

les déponlll&lëet ýet les tuaient.- Dprant i

mois- le "Mols, niùlrl .". alnel dàZIý Wel3fflre 1 des d'eux partis. - Quand, les esp1ýt4 sont tichsl. vous 1 iez des lanciers, nous couplons

cetý extù. 
ri, ou doit

ut WB Bulgares, l'atroce peràkuti6n dura S. de tenslo pratten-, des dis eseorpý.o»s

'De teutes parts, 1 pempulat, 
Irgadta que maintenant, lions prtmons les prisons,

t6 épouvantées V»Uol itÉiiolÏýdés thëlonR, nous plions avec des

P1.10118, ÙOÙFJ vlolÔÙB il violons, et,»Gus mourons
uy&féný, tràeý6es par leur& quý

abattaieiat en chemin, 
faute ý àe 1 mou ew 1

1ý'rès de quatre mýýII-e femmeget enfants je 11,11voué rd el le nus P" le courage

pè, en entenere daVRntýè. je wenfuis comme un.
I;e passer la frointiAre., Âý lue Vétus, n'ayant t'Es BUS DE LA A

se inunit, de provisions ils gagné- 'h, el reýioutaut Pour moi-meme, la 'contagion.

t lüs des' montagnes convai"s de. nel.1 je D'al revu mon ami que tout dtýrnIéreMent, il

les uDsý dans leu rs loürds CbÈLrlýFtà de bois, Ce n'est hélas -1 que, nous dé- était

i-Gues mumlyeA faites de bloca de bolgaluim plorrouz les abu-s de la'graramale. Entre toutes dans une maison de-santo. plus ma%çre et

les branches je. rëàu'ýÀtIw 'Pilmere que on plu& pltoyable que Jamais; il uËt oceuP6, a-r«,

avec des cheviIka, ;03 autre8 à pied. donne _h nos% emfants, je n'exi connals, pas. dçý',p1us d'autre,% ci>mVagnbne de lulere, '& 4dlfieT dans le

'Tne partie 1 siuccoïbbRitý en rcute,-.d-e frold et, de 1 de ni, de plue n«eet, p lus viôpre à Jardlin de ÉMablistiement de W%ý)rre& petite% cons-
bsur ni de. Valde e,

è * les autree arrivaient- a -:.ý :,
d,,Uormet le cerveau Ce ýa jeunëB80. 

de i me et de sable.

Orant de privations,. en Bulgarie, -0g les -114 'Comme j1nterrogeais Iýý directeurtur les cas&

'les 
lUaexémple,,Un seul, et tous les pètes dé tamil-

lé en "seront courvalucus- ces maIheureùX,ý -Li me l'4Pondlt de cet air de d4tý- .
Oent les so&Ênaýit, les haWilant

j'ai Ieonuu jadim un brave petit Satgon, d*lrt-ili- chemeut1ýàué dýànn« I*h&bliude de cotoyer lé%. plrog

ment isous la mèna'ýe d!une Pérquisi gen(-e Quypýrte et vIve, qui donnait les meilleures Inf o rtuilýés
xý At r«Ik.1ilv Il aurait gens 1. vous Voy« à quoi Ils J)ag.

ýoup«' -de sponatllov'% «Outra' 
-pauvres

d'e JOUL" ý(0r'tes, le Yacwcýnlen vit' dans deg certainement falt fýonehUËn dans lemonde eans sent: leur temps - lis batissent «ew tAti"esl maale

îrý pemôtuelles ainsi qWun animal aux abQis cette =udite grgm;pnire. C'était mon camarade Qléâ; I)i0minéntig qullilsIymiflent vous édlflentý

%me meute de chiens. Ab"euti par Ilexea uant ý& ýùýe R11ý4 R a aùeùn espoir, D4-,,)Uf»

de (,o1lUeý , Ncýiis avionis dé% ne sur les bancs

mIauxl il 1jéquittèý son logis que forý6' par -douza E"B et nous Icii Il miWatient son maingea,
vermoulus une deuil iýý de culott

é'ý'4e Douvgbt taire un -pas au deherg 'Pier -bien -TeR.Ed Et le pargo, l'a nýeFt dA48, lý,&in4,

À eî:iýiber &toýnt venautý igjalldat, foDcý -fatal a(icidêüt, qulîleVait .nous Mparer que le directeur étaitl fui. «geli 1 Mie vletlmç de la.

0 ýou simple particu11e1ý son 'tIýke survint le
l'c pour la 'vie.

ulosuLnt e rIîqu[eý SU' Lle4 reute de 'N' usetlons arrINýW, au cours de nos 6tudps, au LORD OHM-M IP.

Wé«ro 4,év'gegé par les -8,11. a chapitre -des ho:n»ýhYMes-, - Vous le ce

07eent sur lal, ou b«ttu, À()il Quie. rour vous PrGý1Ver que des
ýe des, ýi),- 

pas le
mots qui la intm'a façon n'et.

j»O leômatejâ4 ses propres con Infine sen on "us Ineulque les. 1(1&eo les plUs toto, qui "Ùffi-e beaucýoup d'une dent

'adoDt,6là MýJJgIonI meortmane.' 
-Maman, dit-il &Yee déeiBlon, moi, je repx>qlý

le jpigym (lue w6tend cettIe I-VOU$ dit cette dent Wexi 'aille.

tru tëI qïe efpéý ce ide -Mh bleu 1 mon'ent&nt, nous tmils Yioir le

,qtw# 
PùulBý d'u corirvent couvent, les fils dé

zü 4ýeý ýnÉ déà lent ý les f1W 11,1ý pultg du euré, est tiste pour qu'il te V«rraeheý

za>lei>e-e powm _8441we'ttent los, mrë 17ý, etgutret fadajolew du M4meý acabit. non, ipas le dentiste, ça inie ferait mal I.-
alort ?

'y -Ve; peut qS ce fut Do= lui -Tn gate Weà..ý donùe-mol beawoup de 4ÇA.

ÙX, le ÔbseXWôn, pýe% puiffletu die totý)ouro q» ',OR, fait tý0mbeý
lt%-.,dents tguteig seule&

m
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rins qui venaient Iýýp consfflter du bout dil MICR- occupé, Cherehant à -mettre en garde

LES M GIERS ET LE -MERVEILLEUX" dë.ý':,Rappelons la légende ý:de la belle- CIrM, la niâmes le>-vlgiýbnnafres inconseients.

TRAVERS LES Affl Pythie'flk, D etêý
L'antiquité romaine est pleine -elle aussi de

rWibs semblables : les devine et les augures évo-
13 mcdernes.- Quent les puissances Infernales ou les ombrefi

l"4ebrane e et les des mmts.
du ooxlrffl humaln.,

% Un reçent procès ffl Jeelltýlbunaux, de Berlin T'E xoy»N

ont -ffl appelée X Juger, a ixmené, l'attention dU 81 nous, noüs rapproehoms, deg- temTw modernes,
public 0ur 2ertains dw WerýVelI- !loue voyoIns 'que le X0yenýýAÉe est, par exoellen-
leùx Vrw fIamme, An= Rothe, qui passait üý- ce, lepoqýle des sorelers. Tout" les form»S du
PUI8 jI>ne»nme P(>Ur un êprSV,ý fut Mermilleux fflnt en vogue. On vit pour ainsi
prise sur ý1ê falt,,eem fiÙ',ellq. 40rtÉli MELI-'"I'xülte- dire dans la fumée dee creusets où les alchimis-
xnent des VII« ÔO ma. v0bý, dem Cerbet 40 fleurg tes cherchent la -pierre phillogophale et l'élixir de
venues, Invigible 40 1"iuý longue vieI C'egt le temps de la Il Kab-bale " qui

répreud 'les vifilles données égyptiennes ; c'est
(ý_-fte grqýwJèré *upýriChürie ýu1 attira une con- le: $g" de ý ltx]àv«&temient. L'envoûtement eon-

daniýutio» à un an et d7ewl de pri siswt à Mod-e1er une poupée de cire à vimage
Sans ne" iLtrêter à ce fait qui prouve slinplê- de, quon désiralt atteindre, Pour bles-

ment que les Allemands i3ont quelqu«olg naîts,, ser. cet- ennemi, il eufft"dt -de percer dIune poin-

que, chez eux eoiümf> partout a1Reurîîý te "Ar6e, -guivamt des r1tes, spéciaux, et à 1

4 exi8te deÊ simulateurs et deig sPiriteg de Man- &oit qu'oin voulait rendre vulnérablp, üette pou-

Výa1i»e foi, Dée reyttue d'a même costume que la victime.

Ce serait faire preuve d'ignorance et de parti Ycist encore dü Moyen-Age que date la croyan-

prlisque de e6ntondre les éternels e,-eplç>itpnrê de ce Wpulalre du 8übbat, là grande réunion ncw,-,
IcréduM6 humaine avec les (J1kiý de sur un b

turne où les sorclères, A Çbeval àtil),U" te-
vinant des que nous -Oucore, Wat_ lin- knt leurs a 1 8sIses »Oug la présidence dee, dé-

6" probb1ý1neff tr,01ýb1"t9 ffl PriýwD0(' mý,ns et du iliable lul-même, qui, pour , IR

doÉqnê> le èý-eau, slaffole et ýes nerfs Rê flé- se changouft en un boue «froyei- la tireuse de Cartés

ParVX toux' Iffl iýorcJ«s Ët,ý le8 ni4giéteUg de
LES eORCIMS MODERNES c'est ýbrazChe qui dans'»ýù onyxage

1'it1wqblm êt'du il Ya eu des savant» IR MchembI0 sur la ;&ýté Iý Montre par ex,_
qui ont M leB Préeurseurg de ee lis -ampeg

Aujourd'hui, les sorciers exIstent encore, Il Ple, COM11 ett Peut Dùftýe 11« li4, c -neig,

R*IrltiMe *clentWqtbé dont on r,ý4gaWFe les: trà- n'est pas de pays qui nNan abrite quelques-uns. légende des ýloui»garous.

ffl ý»ns les, reldons de VInàk, et qui nIa. rien à Non contente parfois dé, jeter &s sorts Il ou - de. ' A la veillée, on parle - da Ss h

vndr tve-0 les mMume ou leuls les, combattre, de eotgner les bestiaux et de Mù- nuit venýe, àe changent e -n bâfg ee Coure=,mes

t(MM de preetid4otný1on- font une véritable éen:. 'ébamm à là tcohei-(,'he îles eêmmes et dog

currence aux MëffiecIns du Pays et. demandent f0lats égfi)rO*. tn pAtre qui eeoute et (Jont Ili
glft&tion troIUb]éý

aussi des hoifora1jýes re9pecýks. P&r leq v&peur,ý du

Il e0t vralqu ils opèrent souvent tt b14. Wen .retwrüé , en'. 1Mreant il tout;
eXtraordlnatreEL -celui -e niffl ýn1:ý Pa'r Il

lgu=ýturel,*t lé Dýef-veLIeuX oaý 40ilie ton Quel eFét -Él'entr -qu'il . vient zee0nLerý une

J" en ýn pui$sant aftret Poe FhomýnO. ýilla pVo, OL c4ter un fait *onnant ýdont il a éîté te suggeition, ,mot a était pas encore ln

Amionceler impuement des: ren- moin ýou quon lui à raconté , brùmrffl,, rièvre$ . i4veîlié dans son ý&0MMe1J, eý pwe

neud 'Que voimaéý &R 4etMtEý que guévies- ingtantani6ment, rhumatismes ln-V(3t6rt-3 qu'il est loup,:Je voilà parti C'OWMTne un fou

les autres knomnt, trouver 1;9 TnoIyý-r >de sleerl-'. dlnmrw D&Tý enchantement, à la..snÎte ile les ruee du, village, e(j ýil slleianef, en lea,

ebýr, et s ut, eounattre Fav-enfr - telq sont' lies cér6monie-8 on %implememt Daroles reetér1eusesý dant, eur 1eJý pas8antA att&ýrdi5s. la Po
q -ee t»us'ýee temps, ont fait agiý les iý ces (liffère mulvalit. log ëon- _17exiete,

mi»Iles ' ut, lAe sexle dé r tio'n e«É dorénavant eouvaimeue de rexiii

jaloux, le1w les &ulbltleux. Cest en treýIs. op, sont taRtnt, des gardeurs, de ttouiwaux; 1oupsigaxous.

surles parols, dos tombeaux abrités par tanet de ces «V11ga1_,ýoýàB ê*nXM0ýChAque vinage "Il ià'eÉt tx0livé plXisieum 0o nclut

Mi pymwme», 'Que'l'on trouye les tMC4-4 les p11J1ý en pcm*Me, eimpks ýrespMtd<mt la vie Teste. lin bmuche, deý sorclen dle -bonne foi, dl

enelennes 4> ce$ my8t6rieu#m, pratIquQî(ý mystère -, qliekiulat%àls, dé,ý' Vieilles V9ý0anÉî9 -QUI 96xkàmkýmleDt A tout If monde ýquIIw airale

ilé% éa"Mte ont pu traduire des X«,ýttC-8 ýwa- ge font une spéciaxte d4 sotgnër,. tel,,? çni telleI sabbat, -et qui en étaient si periIwuadàg que,

Ékýûrrê -et les nxxýKu" de ee"r- =lAdle. 7 que, p1ul81ýaun pelirsounee Jeg

talpe, 0",,Ag:rý 'Venà, enxý'1 lis ont, d&ýý0rt' 4ýëÊ ruto lit -toîrrèze, dans lee Ardeiines,- d"L4, la isurawlit qu'ils ulkajent »lut »QrtliR,& le gL
m U_

c'nt &A trace" des lormules Meü'gê, en Àuvergme Pt- surtout et »MtafiMêý la, IlE ýe pouvaleet se rendre b 1,eur temoignagà

ws: utort*, 4,np" ,r ouýýdC' puissance «oreleri& -- k'roconnte et redou- Parlat (111 MX>Yenq&ge qui ;M

Mt-ttm'»» ruit'e ,,ýerwm -tAe. 1£« une guérieë ait, 'les mala4les el) leS =Wut »UrAe iýË0hë&ý combléli eà1ent

»a Aierle et eÊ,Culd,&o A Ninive plus, par- trangrnettant è un arblist-e4n à, une plante ;1es se erýoly&1ünt en ý-ràpix« eopýKtamt, ewelé dla,

on a pu- lire, slm autres, en 41ajeant des maf;maeres 8911
langue lnSnn"ý Dans l" MCIERIERUIM

eoý mèmee qui, &l p1Jèrews on une

Jý11,1Lta1ent -Aw i" que »«rL te(5 'prtt», « PRY13,«ù ilhtyer Tam;:ne -encore lea loùo,. on les .6rer hëi; moule- des
5*&, atM InAWfWations, rend inDflenBifm en la lune cer- Vou , loir , ftum

"rfiothý dfflt Wnil, 'A TrAgul,- an Croit blKboeques quJý ont « plum'ou moing des
lu, in* % VIFLe -bu dès 0&rý,coý "bu 'wntrexmd

léï e ni lè oercret de ýftYI9fr YlCl- euý1Me_ à 7,1 WU'eolr ale qUeýq_-18 MpableS

de snint Y ý'C9ý girr ý",eDueml tal4e

lapide et , f0m6ment -6JuEý,',
QýIeT1 leur 4d4«1ýffiê,

IMS godiMWMýF$ popROFBMON *près le Thoth tgyXienIla vlü» aDpj

t
MàIÈ Iwint-Ilf- flimg La etàra", *Wles gilan&.R ý,M e plus Iloin"enclo'r r«, 4tL, qui "ait ffie M 7»

Iëo del Jourmaux iýoInt plein," 'azawdl
d"sseî et de Méfflumm

'bL êýIàQ« e«»Ogn0â ý,ù4Jy«e@
n deà eemo, ý1sc"tiqees p-oýr toute autre 1 iýý ,

en pourceau" W remlôur'âé,ig ,D4raýent 
rien 

O&IIfe
-Wèîý re Iler obtînî que

miter ttreu»e ecarteg J'Abi-

c4w $mM&ëeeli &P

don& la

r

Pm seuls ýÊe-0ýL 4e ýv

*wwYafit,ïMe ào «tirnAfflut *0 ëérf«î»ý
'taÇoe lem a1<41po tmiNbeý4

-encore Po dame

luliè table, dëw"

an- -Oü *ê, ris, ete. et" qieil, se »ýW eçý

7C, ÏT îý

;ý 4',
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endormir par la seule puissance de son regard condamner, en un mot tous les sorclers, exploi-

(les Il eopra-capeIs ", les serpents les Plus dange- teurs, et ces chercheurs aventureux qui s'obsti-

reux de l'Indouetan. Les effluves magnétiques nent à pénétrer 1"'lnconnu" qui les hante.

qui se Mgageaient de tout le corps de l'Indien, Il n'y a pas que des imposteurs, sayonsen bien

etaient; tels que pimsieurs assistants - Sans me- assUI*6s, comme le disait Jacalliot Il y a quel-

me avoir, été regardés Par lui, - tombèrent en que chose - ' Il faut même un certain courage,
Il I ýs, gisaient quand on est sincère, pour s'attaquer à cet

catalepsie. --es serPe"tB, magR6tJf3(
tout de leur long sur la dalle, comme. des bra n- Il au-delâ 'l sous quelque forme qu'on le veuille

Quel ne fut pas notre éton- etudier.elles de bois mort.
nement de voir que nous. pouvions les soulever Car, en préseneû de ces problAmes, nos moyens

en les prenant par un bout, eomme no-us eussions d'Lnwstigations paralsoent tellement puérils et

-fait d'un bâton. notr',1 cerveau d6eeuvre de si terrifiants abîmesI
terribles reptIIýes1 le que J'être humain en perd la raison le plus sou-

apr4 avoir r6veillé ces
fakir s'approcha d'un des spectateurs, et lui fit vent, -et que, parfois, il en meurt

qu-elýques passes magnétiques -sur les jambes CHARLIM MARTIN.

instantanément, Il fut ýImPOssible au sujet de

quitter son SIèýge et de marcher. LfIndien le d&

livra aussi aisément qu'il l'avait Paralysé- AMITIÉS DE VILLÉGIATURE
Mals ce dont Jacciliot 'resta le plus émervelllé,

ce furent les expériences, sur . la matlère elle- -es gens sérieux et pondérés commettent par-
mêmé. L

"Ce ne fut qu'un jeu pour notre charmeur, de fois des illogismes dôconcertants.
fa! lont,6 les flambeaux Parmi les Plus sévères dans le choix de leurs

re pâlir et d1eteindre, à vo

quon allumait par son ordre dans les Parties les relations mondainee, il en est beaucoup dont l'in-

plus recuI6es de 1,appartement, de falre mouvoir transigeance abdique en villégiature.

les meubles, les divans sur lesquels nous étl()ýns Dins le courant de l'année ils 6tudient avec un

assis, al6uvrir et de fermer les POrtei, le tout soin méticuleux toutes les personnes qui tentent

sans quitter la salle SUr laquelle Il était ac- de forcer leur lmtlmlt(ý, Ils veulent connattre leurs
antL---ôdents, leur famille, leur opinion politique

croupl.
continue le narrateur, Chibh- et c'est avec

D'un seul geste, une série de conditions reetrictives

Chondor aýréta la corde dun Puits, Où un servi-' qu'ils acceptent une nouvelle pr6sentation.

teur aperr, tait en train de pul- Puis, dès -qu'ils ont gagné les champs ou foulé
le sable de la mer, les voilà transformés 7 Pour

ser ffie l'eau.
an.t demandé U11eý canne, " le fakir, avoir le droit de leur parler, pour échanger avecEt enfin, ay t s'Ne- eux des vues morales ou politiques, pour se mêler

appuya OR Min gauche Sur IR POuïme, e

vànt grâdllellement en croisant Mg Jambes, restaý à leurs 'parties de plaisir, Il suffit d'avoir pris le

suspendu à deux pieds du soi, aussi immobilei même billet qu'eux, d'avoir choisi I- môme sta-
]Le loup-Garou qu'une statue &ans autre soutten aPparent quëý tion balnëalre, le miéme hôtel.

iiGýtlýO en Vlance et Faust en Allemagne fuý la canue qleQý vefiait de lui donner. On est en aoùt, Ils vous confèrent donc fflUrdIý

des eôMels dans leur genre. Mesmer, lIn- mmissAN(ý» Du CERVM,ý,)U HUMAIN ment tous ces Privilèges, Par la seule raison que

Ur du UMguéusme, fut considéré comme vous passez leurs vtwanie" où ils passent les

rkits e n neron Pas. leurs ; n'est-ce pas une Inc-oiisôquence si énormelorequ'n Ouvrait à IR science une vole no"- n co va' t qu'elle parait lnýv-miftmblàbleexp1ý)Itée dmýpuio, suivant de rigoureux col- es, qui vOý&aIent voir pour étrej
1 de nons; -encore, Mlle LenoS- les geeptiqq -avoir vu, soupçonne A vrai dire, les c4monstuncels favorbwnt et faci-

Plus. p, 1 persuadés, et qui, après litent ces liaisons rapides. Chacun est désoeuvré
t, la fam,.euft eèyl"resse, annonÇa à Robes- raient -encore le ,truc > ou le

à Mèý1t, . âýSaIntjUot, qu'iI8 pôtiraient Combien, pourtant, pariffil ces inci-édu," ont on est venu làpour se reposer ; et cette Idée seule

iol.eèt elk qui dirigea Par ses ét,6 Slil&IB dline peur -iligurmmtable en reconnais- qu'on n'a rien à -fahe donne aux journées de loisir

cm biert des clirmenollons dAmesur4en ; un homme absorbéde Jcie6Pblne de Mnt. une «1.1igne fa .t«1e" dans leur main, par son dur labeur, une l:nère de famille surebar-
effimre. - Zouave. , Jaeobý , ean$,.ýén sýéýnýRnt ýýrôm,1r ýune tabje tournante ?

po'nreulvl pour C'Xerclee 1.114%al- M: latnéd&- il éât pilis eage de' ne 'Pas nier de parti prIs. gée.pa-r ses multiples devoirs se trouvent-ils tout

catég"orlle sait 'Uýn dem-1-siÛcloi ces forces à peine d'un Coup privéi d!oeeupatlong ?,,cette l7aactl'ý1tê
peut être, ra »9,6 Qui dans Par eubite les 46sarçonne par le contraste ;.ils regar-

eôroer,4 gueriesalt F-s cu"eadeo a, connues 1 guront peut-être 4t4 "&elllv
lé en ëQnýul- ? Qu'a raient dit no&,Àne-, dent aux alentours et constatent la pr6senee d'oi-dee Malons et fut mAU que ilouvé! Edison-%ppe 1 u »fs accidentels et comme eux prêt$ ýA saloir unepar le =rechai Canrabiert- tremýdii Êècl-e si on leux avait af- 81

vingt- oéeasion. de remplIý le calme de leur rý,*os.
tIj gýIter ýenTIn, Ip mysticisme _eLrange des girý6 qulil, Jour viendrAlt On.ron Irait en la v&ý- La tentation est tolite 1 prShe. On a vu 'Plu-ýýèM de, la 1Rog,ýroIx, èt les révélations deux boutes de M0'ntrý«1 à M'eago ; OÙ yen- ileurs jouris de suite les mêm3des touristes' ce'sontr. JIectrijtï1ý j_ ýërU1uË.et tçAites les lnMW41.-M, de Mlle Çûueedon peu. ye

de. déjà des, "figures de connaissallee', ; un tienes 16 mon
LES FAKIU$ PB UINDE. T«tl" proPýrtjons gýr&r>àÉ4 lions sommes vous temenche Inçidemment et la, conversation

(là sentamp-
prodluit au c0hrîý deà: jIýt-les, çÎans )e. 14eg pr«mièffl phrases &-,hang4es sont emprëiu-

]»Miumg, deudeving, !Jes tpres... , déjamatioi tes Ylme dOUCe bRnR]Ité ; de Part et d'autre, On
(comnae on voudrâ les. appeler) donc ùILle se1fet sut une r4ýoervQ aýmüb1e, pour, fflter tout

extmcrdinatres et- de91:phéWoý iMpali ; on glattoque à la t«njqeaýure, aux saj-
,de I>xýék juquleants. aux rk-oites ; puis en.se coý de

-sono, -bonnes
us d4pa$,serioue Les klmltes de cét attýç1e eil reeettes ý Contre leg pIq&ým d'Insectes, les rhums-
4endapt sur les, V7oeýèS Iiim dee. tIffllea, ýes Inmoinules ; ensulte',611 par]£ 'lu P*YB,ý

l»W&Iques et du mplrlËsme,, des. excursions a faire, dA$> utoIdès de locomotion
jeur 'il prOduItýý., :, '* 1 1 . 1 . Il .prattques et Pei' cQùteU1ý . . ..:<4 et Inexpliqués jusý de eall"Onno-uv'ea Le lendemain, on sIe reneMfre , nouv18e Fa uëý ou la conversation

on 13,aborde'
eatégQrle- à4R »Orelers ddlà. 'Iquo tuya«..

de la Veil le, un, la 'complète de qnt
fault pAkrier et qui "iz,6dlti elemt tin pas en avant,

plus iong',qw tolio nos,,ehercllélÏm,. ffl Il né reste plus qu'à se lrj5qmlr pouiI devIper iurL
On* piffl,'à is'ë-ffrlr des

de lInde, pa'mte est cýonc1u, r1eet une
pique-nique- Le

ëe eonnaft ý1eI, et 11,0128 devonq: villwiature ; doeorým«lf4 on nmlttpllem1
ee',qui on se HFrerà'oncelme, aInx -il à Peu, on

eés_$Ltùe* C.M soins aimables,
vu

Bois> -quia Telnt6 dans de n1rýM W"C"X de, cf ý ý rêlâtl
hýLpM4e»èe pýeU'_on Prendre

%yü*aaie rAelprt)
un des etA' it p e" 'les nlaaière$ '? non , et Un Çoln-

ra-, ulTier fait sonvent regwttpr om Intru-

glerw gtowelés, et e»üMtuýe0t
tî4g fe4,eý-e4 46 force (le l'entraine-

ment elý,ùu' »ëà,ý de f«WIlle 1 laimera Ses enfants

partir' en pyemen«Je, avec des 1fw0nnýi d-Wer
4 4 wün vagne, 1 de huit wMVIr des r(>Che," avec com tn.iýl:ý de , , ,

n'ae VoMý et»Jre Jféten(ý$ Ct1ýIL Ile pas Je ýc , -
â&4ý ut ýen ras, P4

üetes a làl"e-M
r t1-ýeIc d" »unes gens dout 14 ne (ýÇu

MoraM l',
7- Ir-ttnle, vili4ou-lie

il faut We

deý 11Jewý 9ýec des i
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Cette hn de sàt»an a rsmýR 0_ I& mode In,'verte. Bien des ýeh& peaux.blanleux ce ou A;Mrs;
(wème ou -paille brP1j%ý,- sont garmie de deux- lou-
g-ues, amazones vèrtes, on Men en0ore: - -MiyànUR Nc%:%z L. RICES la forme - -WB pltanes sont dl»ffl6--s de-maigèrémer une couronne autour defor la ca1oMeý

P
ÉCHÙ& DE LA très isùvýre. lies modèles plus garnis en soie, en .ab

MODZ
e, o boufflonnés, plissés accordéon, fron- SOINS DZS MAINS P

L& 0011rFeRE ces, etc., et sont ravieumtj? avec une JuVe en, (D'une Co"Pondente)
voile nodr, qui peut être unie ou garnie de bandes Mol qui tripote et moccupe d 1

Volet ce que ýe ils dans unpurnal américain de taffetas, plquôeR, de galon, etc., et repose sur trouve très bien, en me lavant tes mains, de ver- _t
TroM Jeune« filles am&ýcalneg, miss Natrea aaiinni%,' t

un fond dejupe en soie noire. Un modèle comý ser quelqueli gouttes de glycérine. sur mes S 19
Rives, mým Nathalle Scheura et mip- Cynthla prenant sept 1.6s à4os à godets et avec une tralue b»i»gulelles sont ý,-ncûre hum!deg. ý Je lés. lalwel'
Roeiië@4 se px%6puSnt à -rendre un gtand service pas trop encýorabrante,, est apprbprlé à ee genre séeher, et dans un demlard (Peau, environ,
à tout le sexe féminin euap"rtant une rév0lu-, de jupe et peut porter n'importe quel genre de verse un verre à liqueur &eau smatlve.ý-
tiou dans la façon de se coiffer. ...garnlture. ce qui nie permet, comme en nie d1t, d'avoi

pendut les derntùM chaleur$, miffl Rive$ a Voilà pour Lis chemisette%, et nous ne san- malus, de "duchesse", par leur souplesse et
fait, en. plein: MAdi, sS àppaxýît-lon dans la'Belie riôffl troples recommander à nos lectrices. blancheur.
Awli«e,: aveé sea 1ChèVeux f lot
tant librëmeiit dans le dos, &'la

Mg petites filles. Miss. î u'C"
scheura. trou'valit ]Mdm5e de am î_;

"né
miss Rl"g, eé., que 1voyant. miss. __7
Boe" ne. taru.-Iles 1% fft init-
ter, et, lomme effl, »Unes, Der-
FÀ>Dnes wat t-outee les tmis des,

j" r du mônde Qý%gant
d1jcý il eot tortprobablîe que toù-,
t-es 1,W JcnTj1ewg viles et peut-Mime
au$e' quelques uwtrones, vcet
jeter lýc-itim épingleg à c-11,0yeux t
la mpr et revenlr atix es::.ru-
bwis de leur ênfAncet

Pour n-iyus, malheUrenem»ntl
noue n'ený sonwoos, paa encoire
etý'a l'heu", pr4*4]ate, Il fant son-

à faim de 4gaL Cterreljj_ý Pen-
t kýA quelques Que j*oý",

la UeMI et OÛ LleS deyotrs
ftýondRJw ne sont pom moindrmew
qu'à la y1pe, il 0ý;t, dts-je, de

néeessité d'étleý Men eolf-
fée, Ceot, 'Vous saveZý un secret

Qui
la. natiRrIe wa pfie cm,

oem faveum, et p11,$ý jo-
-e7neure- tetteg qui Mt 'lý

beauté en p&rtëýgeý

Cbý* «à ecé on -en
ýýCb0%, ,et g4=1autes dins

le

"xoje Qà
u tlaw e dans ý k-M

Tutg fin&o et lm 1>1us
ftiatm lft 1 ff1>ý

eu tQüt
èutm--

_IK

**Ôte-
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ave4c une désinvolture tant A fait remarquable -13ien voici un autre numéro, plus fort. Pou,

tel est le ens, par exemple, du crustâC6 connu vez-vous lire maintenant

vu 1 Igairement sous le nom de Bernard l'Emite. -Non, répo d de nouveau le PaYsat.

Notre animal trouve-t-il, en effet, quelque CO-
qualle à sa convenance, il en mange discrètement

et dévotement le I4ýgitjme propriétaire, puis il s'y

HOROSMPE Installe commodément et vaque ensuite à ses pe-

septý-inbm oeux qui naissent dans ce mois. tltes affaires avec cette habitation de son choix.

.sont d'un caractère deux et pacifique, sans ce- ALTITUDE DU VOL DES OISEAUX

penÉlant jamais transiger avec la làcheté et Io
Le beau sexe, enclin un peu, aux, Une longue série d'ebservationis a fourni des

-,plaisirs mais d oué d'une giran6e modestie et dun faits Intéressants ayant tratit à la hauteur à la-

esprit pénétrant, devient, vers l'âge mûr, très re- queble peuvent atteindre certains oiseaux. AlDsl,

Ileeux, et finit ordinairement une vie un peu. Herge9sell, de Strasbourg, a observé le vol d'un

,:trop mondaine par la pratique & toutes les ver- aigle à 10,000 plede d'altitude. On a vu des,

4us. 1,,e9 années périlleuses seront 2[ý, 36, 40,et 85. alouettes atteindre à une hauteur de 1,155 pieds,

-et des aéronautes ont rencontré des corbeaux à

AU PAYS DU $UENCF, 4,500 pieds au-d4eeseus du eol, mals ces hauteurs

-Un voyageur raconte qu'Il existe, dans la Po- sont des exceptions, et la moyenne semble être

un peuple civilisé, d'origine européenne, de 1,300 pieds.

.où l'on considère comme un. péché de prononcer -La Société ornithologique allemande a fait une

amoinadre parole inutile. Il a appelé M PluYs s6rie d'expériences avec des pigeons, et elle a

.",le pays du silence". Voiei, à titre dl exemple, constaté ce fait que, lorsqu'ils ont été lAchés à

"Himent ffl sont effectuées des fiançaillVs en sa une altitude de 10,000 Pieds à 2,800 pieds, ces 01- -C est dif)je VOuls ne me paraissiez pas

pr(*ënc-é . ý ý - -seaux se lalasent rapidement retomber dans une myope à ce point. Voici une autre paire.

13U jeune homme ffl montrait a8gidu- auprès région beaucoup plus basse de l'atmosphère. Mais le client ne pouvait toujours pas Ijreý

dý une ' jeune fille, Un soir, le voyageur se trou- 
L'opticien cherche partent, dêfgit tous ees

ýv&it dansla famille de oette demoiselle. 'On ve- LE SINGE ET LE PRIDFfflS-EIUR rayons, ou-v -re tous ses tiroirs, ; il montre au,

Inait dé &ner et,ý sur la terrawýe, on prenait Pair. 
paysan 'Ses verres les plus puissants, mais celui-

jeune. liomme Éit sou entrée et salua poliment , Le singe ýest, chose connuey un animal doué el répondait tcýujours,

'la 
ffesprit d'imitation. Un savant professeur danois -N

soeétéý. il epppro,--ha ensuite de la jeune fil-le 
on, J'Peux pas lire

,et, a 1 Vec .un geste Interrogatif, lui montra un an- e eu. utiMser cette paxticularité dans la cir- Enfin, l'opticien, agacé, s'eerie

'neau îe, fiançailles. ýcQII4-4_4 fit de la tête nu conetanc'e suivante -- C'est extraordinalÈb ! vçus portez là un nu-

Il ýKesiédýait un petit eluge, qu'il s'amu#ait à, njér

ýe1gpe àmrmatif et présenta "on doigt Le Jelme dresser. Or, un jour, ayant, par mégarde, laissé, ce o extra-fort et vous ne pouvez -pas encore lire

,bcmme, glIssa l'anneau sur lé d»Igtet, la figure 
qui est écrit

.depeu..Un baier. sur. la joue 
-Mais, J'PouvOns Point vous dire que oui%, p&

,goqe qui iti ýiut tendue. Mn Ineme temps, le père, 
pond lep aysan, vex6, pujFýque Jý ne sals pas lire

,«eudant, les' -maJnj§l bénissait le Jeune couple.

Toute éette-ýcërémonle de fiançailles Wétait-ac- 
LA MODE DU ROSE A LA JAMAIQUE

,.ýompjje sans que fût pronoiýc*e une seule.parole. Les da-es de la eoelùté de Kingston, Jamaïque,

Ln BABIL DES 1 FEMMES 
viennent d'introduire une nouvelle mode. IAeýsa-

Qùé 'penser de, l'impertinente loquaclité des 
Ion dans lequel les dames xýe réunissent pour le

emnies, etde cet: assommant ffluet d'une seule 
five OclOck est couvert de tapis n),se - les ten-

Ue, tenant fermffl taÙtld'auttes boutheq quýl 
tures, rideaux et portière&, le plafiý,Ud même Cou-

raient un à wouvrin 
leur. Les pâliserles que l'on sert aux invltées

A' ý fk_,mmiàs souý babillardes c'est qu'elles 
sont faites 8-vee du Sucre rosat ; comme glaces,

pouyal-ent p" être autrement. 
4ý, Ou ne Prend que de la fraIse ou de la fra4iboisè.

0*,est aux' femmes, que notre enfance est çQný 
lies toilettes, naturellement, sont à l'avenant, et

la Poudre » riz que les dames Sée. mettent sur le

ts-, et c*ci#. le bahil de laimèm .4u! exeree nos

Unes orel Liés et nÇAIS apprend lk'.Ot)neevolr 
k vIsage est rffle. Peut-etre ainsi

à voir êgalenaent.ý la vie'en rose.

0 1heýUrLý le çâD qui mit plu,4 tard ý f01ýmUIer

otrer pensée. V«Vez la' à-1ilf érellee ôësý deux pli-

te doný 1'unauràô.té 6le-yýêp0r une bèm jeu- 
LA HUFLh ETýLE GROINý

Jadis Victor Hugo PafflR une Mauvaise nuit,,
et, Suùe 1«ngue> Infatigable, et lautre

r fine 
dans 1'41 ffltel de ý la riure -, à Laon ; en partant,

M,ýre, taeltitme ei melanc-014qffl. 1ý,e pre-
er, t et il laiffla sur la, table ce compIlMent à l'hôteljer

pkein Wowpri ç . géntilleýgse, nous amuse
à=t-sý Vautre a

ýso» babil plein de s,
ce p ý u d6veIoppé0ý: ot c ëgt là î)eiý, lei' oSe 

VenMar de frlce tWatô,

quelques mots., 
F, Ilôt»ller elle% 'qui, se fricasse

Les femmes aiment A parler teuj-ou rfi.et Ie» en- 
Llorduiýe avec la saleté,

uts aiment &', Ieiý 6couter 4aboedet à les 1miter 
Gargotier chez qui on ramasse

ulte. Si lcf; femmes parlaient inelliN nous eej jnStýuet de Il-. Soupe maigTe et vaisselle grasse,

riens pýý1js WffMIletweiii. La frivolité, meme Et thils k8 poux de.10. cité,
berté qpeý éonRérçeéa'tolij6urg lee auluiaux,,: Wen

jaligage était Nous ne peur» fuit et se pogt& sûr. le haut (illin àrl>rié, On Ton. aubeme comme ta face

aüjoýuid'h'W pe,ýlger et raisonner ' e'ii" b ' cm ' iwe, 'ebsaya, SgaË tn, vain, (le le rattraper. J,(>kà, avec EW. hure pour la'bonne grece,

iluous, n'aýýlçwm d'abord ýp4_àne et rfLIII"'e"6 en "' Pagilité qui ffl race, ben Uùt ýw bren- Et groin 1)oujý- 44 propreté-

ý5he en -branche, dédouant pourgulbes, On. d6-
"à. Veewt se d6v-e t- le tFOMIýk&-

-à mei,,ùté 'que 10 corp% s'ôrgauIseý 0 l'heu- semp6raît d"en venir àL bW"'iQuand le prafegg 1 ýnr UNB ANGULFÂT 'VIVANTe DANS UN ES- <

Denehànt qui fait quluAe seule fEýmnw ffl- ett"inie lâtýe. 'Il alla chercher deux jumelle4 *û TOXAC

ýti>ütë -due golltUde 1 Et que ýclest un dýn::Ines- thmfre et enposa une sur De PUIS Il

ba-4à, oeiui-iù' qui notue- iagowliù à. noue egale, %4 XtI4 a-iée LýëjlL_ 11ýi r-ëjgtalÉ A, re9ûjor Jcýko, -Les journaux eut souvent deq hI»ý.

'Iiimmit et nous =u0e, 1 
toires et ùuts -divem amusants au peint dez výue

>0 ayaDt,ýfflIn de seu, yébx le grue mwicûi. r.&emment, j'ai raconté, ml$toîre 4%,ne

bout, dO la Lum-hetËel
la Le ýeute ne tarda 

grenowile vtrante exmite Sun estowae DAý un

QbIrurÉlen,'eaçoxffl de, ckre, 
pas A,

eýn j)é :ýëut oýértpH n;er que se trýÔýUVaIt eV L J.«L 'brjMchàý êjý iMlta]lt son Mai- eaniwIle sortie fouto
ý 1

ne 'MoIt pawAiý,,- Matre,$s8ý en c-et ct legroo bQut. 13, lut: ejel)mé, !ý 1 4,

eýrrIvaý ce qui ne pýdu1t toujours en pawl cas,
btau-

Qýue tous les objëtq vt 'Sfeu Andefeéell, q-tiot AnédiMs, RO

coup elnFi 610lin6s 'q'4116 ue IAtidett,éii réalité. ans, pa"Ager de pmt-eur la "Campana",

Le profe5neut k1S-6 qu'fl peg'a-près fe'à embamuement, es troubwà

nlkait qu'à bd. gaetrtque» que le mMecin du bffld ne putparve-:

PrAIýftnt de le sava»t put Oap se plaignalt de 'q&,entiiým
ü1ýe r

ptK(ýeber sans ffl

lqu'à. Monter sur m ewýý ü et à tenàe'le bras aniiiýeum d1esýwnae et RVet de terribles get-ous.

irer 0 m*ýn4reL dlÉfielile. sopde t<>u1tý R.Wn, n'ý, fit pole le ctlmet et'. pen-

*Làt toute là tTavers&-, Il fut %weusement ma-
10,de. A am arTIvée itu portý pendant que les Mé-

doei= ïVec là autrès

e,-z un- un poùt'Il elt PrJA dl trèN 'flOteÉM 9,cem de toux
-eý1té &une trée torW geeoume, u»

»euces de »ugueur leortIt de 8w bm-

........ tâle -et frétlller f4ur le pont.
que 2ý0tte R,31mlte avalt dû Atm

r&w>keý -ée %e&146" tout, pente, #Paz nowar4kl,
41elq-ýe-n*rë, et 'Qu'elle w6talt t*ut 181zeement
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res, les gars se hAtent 'Des qUinze, ou 'vingt especes de di(ý4-S
LA CHASSE AU MARI de regagner leur logis. Parcourerm, les mers chaudes, la plus eSfirn

Cest l'heure, en cý,ff-et, est le di-odon atinga, représenté dans net r ' L-

MAVE-U DANS UN GÂ-TEAU. - LA LAY-M OÙ les &D'Ourew;es Vont vUrie. Cle dlodon 'a le dos rond, large,
'DAfflUR. - LA. TARTID AU POTIRON. - suspendre leurs fleurs biëuàtre, le ve»tre est m3»1.ue foncé que lýee
LES PýLfflRS QUI MARIENT. à ;« porte de celui. ses nageoires sont J&unei et tout le corps.

quelles ont choisi pour parseme de petites taches noires.
Il -faut être outrageusement civilisé pour ne époux, ou f rapper à Le cUod&n atinga ne s'éloigne guère

pas conter aux seules jeunes fildes le droit de coups de roses à la fe- côtes ; les mAles sont un peu plus ppettjitss
choisir- qui sera leur compagnon d'existence. nêtre de qui sera leW femellem, qui atteignent, habituellement, 18
Dam, nombre de pays, à travers, le monde, les mari. pouces de longueur.
vleiXiLýa nattendent pas que les jeuýes gens les Jamais les femmes Il est dangereux de prendre le diodon a
prient d'amour, mals manifestent ellesmémes. de n'affirm, de Plus à la main, car il se défenden hérissant ses,

>11 fago n d,61fes-te leurs sympa:ùb,'ýes. Cela leur évite Le prêférê piquant la houp- chaste et plus lmpér«,eu- quants, Quand on l'attaque, Il se gOnfleet,
léis grossières recherches et les malpropres mar- pette sur son feutre ' se manière leur droit à coup, il chasse avec force l'air qu'il avait
ehamdageà qui prêcêdent parfois les, mariages, à aimer. Il ýroduIt de cette façon un bruit prolongeý:dits 'lconvenables". Mais en Suisse, Il 1ressemble 

assez à un sifflement. 
La cha

est encore une coutume dlodon atlngq peut être consommée, elIê.ý11-,
LIE GAIPEAU DE FIANCAILLES. LA LAMPIQ chai-mante et très, pit- néanmoins fort peu savoureuse.

toreisque : le I' mariage
SYMBOILE En résumé, les 'diodons constituent un

au fromage", que nous
ferons bientôt eOnnal-Ainsi, en Moravie, les galants 'le songent à

clourti»er une rp,&ysannê qu'à partir du jour où tre à nos lectrices.

elle dý6ere prendre un époux. Quand sonne pour 'Ccmme tout cela est
ibes petites l'heure damour, elles loin des mièvreries, des

gII8»L-nt.uiie de monnaie dans un morceau hypocrisles, de la vie
-endé g&tean et yout jeter leur '4 billet doux " dans Parisi n

P't remarqu«,que le f2LVorw6 Et. nous, Canadléus,ýý>la maison de l'eu.
týpujOur8 découvrir la couleuT dý-9 y-eux de sa nous avons aussi nos

differentés manières de tre de son futur
Et Birmanie, autre coutume d'Une 61gnIfle-a- Se manifégter notre es-

laola et (Fun charme presque religieux. Quand timie, nos delleatesses, et c'est de voir à Poèu-
son trousseau, vre jeunes fillès et jeunes -g-Ousu et brod( les pièces de

eu -le nuit, la,
la le ne fil sur ýsa f.enétre, l'a

d'amour Puis, avec son petit miroir

'I1fý toilette, ellê en dirige le reffet.vers la'maison
die ýëju1::qnýejje aime. Délicieux syüiýbý>1-e pour,
falre:compreudre au jeune homme timide ou dis-
ýtTatt que la petite flamme de tëndxegse s'est LEDIO.DGN
RÈýàjý .pour lûl daùs nu cSur de vierge. GCela
vaut W,-u les éeilincles dee petites boureeOIses, 91 On a dSinè le nom de d1odon à un genre dQ

de marlage, qu'elles égarent trop '.§ou- poissons qui eoml>reild une vlhgta4ùë despèceslie rieux, mais sans.:
veut, àftnIs u ýëQ leg rfÉétg:deleur Illan1pe habitant les mérs:el4àucles.da globe. de poissons "Mt eu

ïï UtHlté 'P'Oue la consommation.,d'amour LI dici vulgairement appfflê Il aýI)res épi
neux ou béilsoQn aer sont reconnais-

At PÀM. -DZ cbý - Éàvbks aux cýàtibettréi sie:vantg wure mâchoires
sont ilvanc4m et garrW-4 d'une eubstaneè dure et

Momme leur eý>rna5e madhnires sont divi-
esse Menèrcg ýp1.us plttS'eM';e encore. ý%êez en f«Wee, et. te CONSMILS PRATIQUES,

tendr de mr ensellywe repréfflate une
zWeIN envoient lieur býouppettQ à, pOUdre 4Eý. ri à gorté dé'bee de perrýquet t" ýut.

qill :s @ut eUrmer, Pù11r qu'il 11arbérýe eom,,,w Tout 'hý,rt,ý,sà I'eptue,, polÉtUes et érectiles, le POUR NETTOYEIL L'INTIMIEUR
II: soâ , ehapeazi fraule; gftmini eÈwps du à1(xton a la for deux v"ID ii1ùýaduIA ftl et, 9gitC , 11 geste de grise r »Iours un peu fra-'un Vila tte grce'yeux !-ýXuds_êSupjètent sa sans ment, ..... .

elffi, peui-etre-,-- aliter à laid»ur, de, polseon' est unett;e sur ffflù Ileutre 01131uba't; vivants rouR AVOIR LES MAPZS RLIANeEnwIla *orit des lanSs.
à la danse. qg suit:l!&Yclý,, cest t laeera très -6muonliqllemelit et a,;,ec,"tftllrf-auýK e Iêsý prf,8quel.d,ýeffieude la pktk dý»m&mlem, dont en s«ýiltlil Rte la rt il U, vess_ýe natatoire -est bilob6e, etýýpteý L_ provoleation au DXLtlggÉ. cm jjýaglne xý -Loueýr la peau, cý,11 emp",un fàWýV&rTIn_ , , pour lalichir ei e£la d'un grýD8 volinine.

týrwédJWTe, de la tarte, de IR Jiu. patiron. Une fécule quelconque -que on 'd
CWs poisgons çi de: fucus et -de enmtU6$, Peu Shziil,- On s'en -frottera Týes, ninluie,ýenvoie au jeune gn". pi«e6 ni' "vour 1 eux. Leur chair .estse les lavant A Yeau et au savonS'il iiàom

üw»c et peu, estjmiý-e cît dlo-
ý,là -tartiýý. 1111n'iffl est Ueree. Simon,, el]& pift#e;.. eAp1m A çu1àQuE1& - On fait CudSis doivent même Atre rejeti5es de 1&ý 0onsoln,mprd» qpelqut,% mol,-i de deuil "ntin)entýàl, . . ' - 1 9niâtion, Mr, 1-4ur chalr e-ml toxique. tos, col ý ww, DOIX, cire

une Uou-volle <4trouý1Lt, pour tenter que'ý dQgsýen0e de teré>nthine, -et &P
lers ffladola's peuvent se- commIe dicS

que 9ttre " nt treý proeure le genre de papier -conve
ballone, en avalant ile l'ïCiret en remplissant une

va»ne sur 1-es deux eik6s, au moyéen Wune
gorte & Jabot quf occupe toute la Ingueur du -une oouche Ide m liquffle, 'On guW,pl,»» DOS RUNTS ventre et adbère au pé4itoine.L ýCe Jabot est trèý1

reellie danis un Eýn&cýit cbmid veuf là sô,ýh
if un mari seý p«Ile de petite d1il 'AIRM 'et très extýeDrible 11

Wa:, le poilssibu etilbute,.earla PitrtiP Rtdomirftle MANIERE DE FIXM 1ýE 0êiRý
ils jégèýéý' yentre deVjent IÏSP - On e' t le fer &IVec du

pour aInIg dire le dce.ý1 Càte attitude "t,'pour oli de,ýa ceruse, onýhdmë WýdWx et on
uu moyen. de dêtenee, parice que leg n)élûiýg0, 'illuivaïit : aprèà gwùi-r Mile_& I&,e

à -ýfrii4deWnffl qui r-UISRf nt sa. DéÉýu se rp1ýýent atn*i forte dans l'"ii
'autorleàè-' e : .. ... 1 > 1 elsoudre -

e4ttjý ta'nlt& 'de w dIstýn4-ë, en, avalant de un t1em ý 1»
te, le

ýun J'air, a "W liait donner à ces T)é]Ég--ý W nom de blaue4, et là n1Ai»ew'ý
puQue elarm Une coud oé#4,'

par sent gonflés, 14 f tfyttl>,Dtligé 'lecwl'«ki el' L' ýtedl 'efflwe - jà, ýja,-gUrf&0e -de 1,ell xans pouvOdr se d&rlgorý Du
me-nt.

dee imt.ý eetmt'» âwet doux dg" t* cet Mat, 188 wliffl ËOnt Completélitent *f
cota me De« u -en est 'garnýe de toutës parts, 0ON-TRE ýj'A M41Q

"darw UheUn ýc XCe1Wnt mee» 4e' dë- SUf; (le Cýý nt 'À ti fëÊe. inet dý2",U% nu, çeur,-e,,eS,-q *à,
lot= b&-autoup Ellux- t6trîwý chaud si pil 0& 0QUýre iï,-bi4kdlodK)mIN rL 

0atrý-Ai, wu0hee, *n éoleI1ý *M$, iÏuf, p«r,ý leur' Qrgfllnisatjch interne qtie, par vingrq
Onfj et rWef 1 W en' 4ifférêt t 'C'epeu- dolt etre _dlffliojXéý,_

Urý dA* pat la ilat-Dre, WM" PIquftntsý qui ScInt bIàuý tout «ýpë'
et pl us grOý -qu e "uXý 4êe flt

:,îýw üangé e$t ý,n y n3êt du ee1ýê',
enlýt, ik, $adret, ýcý,

merg, ýWgnentý

À? effl tete

lî
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CÉSAR ET SON MAITRE

--- Georges, dit un fermier à son fils, tu as au-iuil£Àa-]&GE ,,ESÀIN T , NI COLILS jourd'hui dix-sept ans. Comme je suis content
de toi, je vais te faire cadeau de notre plus jeune
chevaL Si tu le traites avec douceur, tu auras
en lui un ami fidèle.

-Alors, César m'appartient Oh ! mereIý
Père, Oui, je le soignerai bien 1 répondit le jeu

LE NID DE FAUVElTES -Ah 1 ma pauvre petite Y Pelises-tu ? tu ne homme.

as à peine onze ans. A partir de ce jour, GeDrges conduisit Céeail
-tous les matins à 1 abreuvoir.

-Lai"ez-la donc, faire, dit le curé en sou-Je le tiens, ce nid de fauvette A ]',heure du dîner, Il, lui donnait à manger une-1 nt ; est-on jamais trop jeune pour travailler
Ils sont deux, trois, quatre petits ýcarotte ou une grosse pommie. Bientôt, le ebeval
Depuis si longtempîs je vous guette, Voýyez-vous, Suzon, quand le malheur vient dans wIt l'habitude de " présenter à la porte de la,
Pauvres oiseaux, vous voilà pris. nos demeures, Il faut faire entrer aussi la bonne maison pour réclamer ces friandiseý% de la mainvolonté, et, lorsqu'on accemplit chaque Jour fi- de son maître. Quelqu«ois, Il frappait des pieds

lentends-je paint leur mère dèlement son devoir, on peut être assuré de la. et hennissait, comme pour faire savoir à GeorgesPrQui pousse di,,s cris douloureux ? Vaý ma petite, va, dit-il. en posaut sa main qu'il était là. Chaque soir, Georges visitait l'éccu-
OUI, je le vois, oui, eest le père rie pour s'assurer que so-n cheval avait du foin,tremblante sur la tétQ blonde de 1'41nfant, copmeQui vient voltiger auprès d'eux. 'bénMýýction Céleste ; va, et sou- de la paille propre et un seau d'eau.fraiebe.

pour y appeler la Une fois, César tomba malade. Georges passa
Ah 1 pourrals-je causer leur Peine, vieniý,-toi de ceci Travaille avec un coeur pfusleul's, nuits près de lui, afin de le bien soi-
Moi qui, l'été, dans les vallolis, joyeux, car la belle humeur des braves gens est ýgner.
Venais m'endormir sous un chêne un hommage rendu au bon Dieu.

Au bruit de leurs douces chansons ? -PDt la Petite Luce, en vraie fille de matetot, prit
les engins de Pêche et commença. avec courage Le jour. où Georges att4,lgiilt sa vingUème ail-

-Hélas ! si du sein de ma mke son dur labeur. Depuis lors, par tous les temPsý née, sol, onele, lui fit u d' De sell et d'
Un méclient venait me ravir, on la vit, suivant ],a saison, ramasser des mou- harnais pour son cheval, En même temps, Il
Je-le sens bien, dans sa misère, les, des crevettes, du varech ; fravaiLer aux sar- l'invita à aller dinerpour 14-, lendemain. Monté
Elle naurait plus qu'à mourir. dines, et inème, les jours de grande presse, don sur César, paré de sa selle neuve, le jeune hom-

ner un coup de main aux marins pour décharger me se rendit chez son oncle.
Ut je serais 'assez barbare leurs bar4ue& Après le dîner, on alla au jar(Un, on causa
ýpour vons arrzcherý vos enfants Les années s'écoulèrent : eomme l'avait fait Puis, C&Mme Il se faisait tard, Georges prit oongô
NS, nou,. que rien ne vous sépare ; pressentir le bon euL,6, la bénédiction de Dieu re- de ses Parents.
jqon, les vo1cý je vo" les ruds. Posa sur la maison des Plouhinec, et la miere Il avait'fait à peine la moltié du chemin, lors-

n'osa point en franchir le seuil. que, ne pouvamt résister au sommeil, Il tomba

Grâce au dévouement de sa fille, la, veuve du par terre. Voyant son maître Ineapable de se re-

pêcheur put envisager l'avenir sans angoisse, et, lever, Cý&sar, guide par S'on InstIllet, courut à la

à la vaillance de sa soeur, Amirlehe fut le- ferme Pour montrer que son cavalier était resté
Qum en chemin, puis il revint au galop auprès <le

Georges.

LA PÈCHEUSE DE CREVETTES Une charrette arrivait, traînée par deux ehe-
vaux. César ýse plaça en travers du
chemin pour empêcher Georges d'être écrasé. Le

les Maisonnettes de Pýcheur» éparseg charretier descendît, s'approcha du Pune homme
là, ete bretonne, 1) nen eet. P" d'uný agPé«- et le ré-veilla. Georges se remit en selle. et. un:

et POUT- peu plus tard, Il était de retour à la ferme, avec-
(-,-tte Pauvre: demýeupe iýen11ernie un trésor : son ban et devou& cheval.

,ré,ýsor,.o'est Lucé, fille ain4edé Suzon plouhl-

euzon est sduvent Meade et Presque told-
0 triste,, car une tempéte d'équinoxe l'a ren-

veuve., 0omnne la mer avait englouti du JEUX ET AMUSEMENTS
cetp le pâtren Plouhinec et sa barquela

le du péctieur trouva. Plongée' dans la,
granée détr .fflse Énée avait alors onze "s- QUESTION DROLATMUE

-petit frère, Andriche, Wen avait que six Où trouve-t-on le sel et la mie de pain
iid la malheureu" 814zoïn. eitt'6puisé toutes

lumes, 'elje se. demanda R-Vec angoisse ce CHARADE
lent devenir, ses pauvres petits.

&lu 1 disalt-elle, avûntý de Me Prendre le tien que mince, mon Un est un soutien solide -
la eru-elle m,-r m'a eée prie la santé ;ý je ne Mon Deux est oourant d'air violent et rapide -

La bon Dleu nest4l rus le Due d"heflus Mon ntier est maison elofti,6eýpl-as, eowm»(, autrefole,- aller ýl&,,r6col-te du E
Par des Teligieux habitée.

Mme elle -se d4%tý1Wt eýned, le, yWur curé. du PkË 'beure.ux comme le -Plus., robuste. ers, de Iffi,

entra ebez e1W Ee-ce A dire ou'il WY -eÜti plU4 e»e,- Peine&

f1l1eý'M1 dIt-Il, ne . pleurez plua et reprenez eýt de soucis duns hL Maisonnette dle i3uzoa Nen,
pas, ýS dýute, mais il y eut du' bonheur A cbeciin des Mýts1 suivants, qui 8o11t1lnco1ný

le bràfe Pioubliiec était dé. ceux dont le îheur calme et doùxý oO W êoýfla»00 e'Y DIMI eut PletE4 ajouter loettre Manquante d'ont l'a rèunko"

doit toujours rester dans le coeur de 1g Première place. dans, YcSdre iediqué çi-dessoug, formem un »roý1
femme , mais Boýn«ez ' quo vos enfants , n* out verbe -rie,que votm au Moudej et, tonte: =18dive que Thle,1eMý eue êrIse, &Vrè, ouls, ehlee, lus,

vousýfautbtT-e, d4wormals le Père et la paire, thaffl, ente, am, tyre, ean, éte,'ener, ehirê,
eneor, tems, avole.

Un .jôý&r, Bàýberine Hervé la, Plus grincbeu,80
Édata en sanglots

ideg paroisgiennefi «e M. le ele&. lUf,:dlt S.ýun'aJr -DU No 70-'
iliotàleur le dit-elle, je n'al plus sýUT10S& DU P'ROBIMMM

culié, e»VièuX : .1 .. . ... 1 1.. 11, 1 ...: .1 1. 1. .1. 1
odganý. ',ýKtug d'Quer à lÈv péc-he, ni celle

j>oý ýu64ûe autré rnde travail ; à. -- il y a tout de M tire- 8ý gelm Çlu 1 ne se font.

fuo(ýtwr des filets-_ '0 mes pcttt, 1 equei de rien, ý qui 3omt toujours eont4uwý, Voyez
-omme ula, bAte de

Petto j5lir eux, ýLuce, elle
gom .mie elle est pluis »"'VM 11uýe Job, et pnrý..

tant, que 1 a Poeheý soit bçune Dia mauvaise, que >.

Je1ý gens soient aimables ou 'non avec elleý, elle
de Wle, 'h11»Jquýet a POW tout leý

Ma f4lle, Dieu ee, , -
ude un doux sourire -Mu -une >,role bienyoif,

-00,1Î,
nor, 'a-e paim, -et on a bien ý du lainte,

les, fetâý fw "t àardé, ipor Celui qui pMtetW T«en4ftý;
votre, Wtte est d* .. ....

X -Dame
eani;mts - e,,eet aussi 1

i»k - *%ýLb sa sages", l'a.
-1,1W mè, 6t', fixant »0ýu

te Imte est "à ýW "ritm' d»,

tbut je

4ý

à M



î

_424 AL13UM UNILVEfflEL

LES NOYAUXRURÉATION ËN FAMILLE
NOYAUX DE PRUNES. ces noyaux -sont Êý seur moyenne, pour,ýýapianir la Sem-elle. Ou

notre disposition en toute saison, soit que nous l'amande avec un fil dê fer recourb&
les emprutions, aux prunes, soit que',une fois Iaý_ ANIMAUX. - On peut fabriquer, avec ces

Sur onze pieds 1eeteu-rý eu 1 Is la force actIVeý saloon dei prunes, pft= ý ce soient les pruneaux, mes noyaux, ùîuô,grande varieté, &animuux, q
e sort. 

qui nous lew fourni

Qu;i veut briser Yebotael-e et Soumettre 1 nt Ai nous les faloo»» dTu,»Pde» se tiinaut paxfaitèment 1lën sur,::

Je devieni% avec Il dix ", cette force passive' bouillir.pendant trois h;1rýs ýdaffl d,'I'ea,4 Il.s<, pattes, ; 14 place me Mànque piý>uir les passer t»

Qui: du destu fatal peut soutenir Feffort. perdront leur matière colorante et prendront une en revue je me borne '& vous signaler- l'ourse 

teinte rosée uniforme. De pIuoý W nous les laie-, son loureil, ce dernier grjuàpý. sur le dos d";é,,
PROBLEMO sono tremper cl-ans de Veau froide.pendaýnt un ou mûre. Oe jouet se fabrique séance te ante A

deux jourà, Ils'perdront leur duret6 an point de repae dam lequeJ on a servi, d .e la grce pour-
igi on ajoute un nombre divisé par 12 à son dl,

pou-vo4T etre très fadilèment travailMs avec uA fraktir les boissons. ýOà let flotter sur Il.
vWur:,ýt: à effl quoEentý on 4; 129. pour solmane D canif ordinaire. cFun verre un-morceau de'glace un peu.plat,..

quel est ? ýt
PANIBRW. - -En quelques Instants,, nouis au-. lequ-f-1 on installe, les- deilx'béteo, et ron ex"Du

Crons transformé un'ôe noyaux enp&;nî&ý à aux ý,eunee e6n'Viv," *oMment les, oucses, pôu

amse ; ce -panier sera pro«&nd ou pliat, selon le 6ées, par la faim bu le danger, Ré placènt ýsw u
la ér , , FÉ - ffl vèý,

sens d&:uSý lequel nous aurenA entaillé les anses; glaçon et se l"eni all

et nos tînettffl.seront r&vles de'po«aédex un des petit monté sur leur dos, histoire

-paniers alnBI. fabriqués pour roffrir ù . Iguil froid aux pieds. Une, simple croûte de palEh p

poup6el remvlaclûr ý le gliaem

SABOTS. Les nfflux de prumes oil de pru- NOYAUX D'ABRICýàfm. ce sQut! jes noya
neaux se transforment aussi en el6gante (rebritots qui sont lien Dar, les

Paire de ghbots. pour les petites poupéee; il suffit faz-ts à la confection. de divers jeux Zd'entai lm' u sûr 'rua eux., une monnaie. coumun pe nte, comme le ý:1îIe 'em,

des boutè, peux pratiquer Ilouwrture nëeesaýre los pPuniea On en fRit un jeu analogue "d

au pasuxe des piedoý de» jeuneis personne» on &osselets, en noi-reissant: #e cerialue uWw

arronditpette ýà,iverture avec le icgnif ; oh entà1l, (le ces noyaux ma ' Is d'un côt6,9eulement, ýet

-le le deo6u« pour fialre ree8oýtir le talon, puis on joue.à de ' en 1 ant en l'ai les ux C

frotté 'le dessous- sur dir papIýr de verre de gros- qui montrent leur fue noire sont pauelp lan

Je veux maman, moi 1
ýMal1s '0110 opt la, maman,

Mon vreinier ii'dwt: b": mon dernier: le,
J' Si ýlotM F»Vpe le Jour 96

-Ne quitte que 10-119que

don travali »u=azerý

ý,'autre fait graaAe matinéý,,:'

Elle ee'b"ý mon deý»1er

W les âwes: Mancke »ont pfflr Yjidveniujre, iou i*1 d'un bout de fil de, fee rË,ýrb&
la meeh, n ATE, aftit4nl -il, C>

"ee Bat-, Clë -,feu de bagard ýýt 3n6l:nR d1ý,n9eý De kAv

eux que Jes Cart'w nouý &_ýbyo»s de pas 'que
de& ÙeaUX daý et llàWqUýOOS

j11nýelst» conible dû tgiegi; pour un Cellfèur -Les équu-W a n=1
xDA3,r4uer' de_

terre sur une eoul
Ptifflr les u4rs. soùl,- 1%-ne eQuý (>ZLýýpeut an*

est le Coeble de la üwr«lou 7 - Fer- Waet l'un après, ïà-atre de zetté' u0y4ux Le S'o',quig
fýUfre ýn0ýàüý

att môyeh a," eelit "Icmée bI>y011,ý

k Pr&--»Utloffl hYei6ni- Ujbe-flceà-, et que 1.4n t&lt' tourner î.ýGmme une travaillé ýçVun _,j>ýyajj

4pi-es Veocinèr'le petit u-,ae, de la fronde, Quand la -VI beffle éot ffufffý&ü-nte par 'CADIf, en :tû= L' de :Mt tout aùdst

'''UMU>Uaut voici queb g Wtit" questâng Ilop4rateur, Il dts0ond la =ln de mamière A taire: un Carr»Qu', Un plqüL- ou n'à de

que oà Pourrez sww t,&1ý le,5»k aupümvamt, tre, on mknage une tramri>e, . comme 1)our,

e »Mi lwutmëtte ce 44ni iYeM, pas tQtjom-ý8 tsLWlê. de. même jeu l ause Suu, pau1er.-ý

tu lie petlt anW, 9& fajrê en, ýp1a0Qj1t les lifflux dans "'ý Ebfiu,ý,enf la, egrae, antériouïe, dëeàup4o,
ý teW m, -reforotMe tas, oe Mwux ne, p , a* romd &- cl*jë, duquel en dôlt les fajre »oýrtlr ula me nom» qje Ile, 04 peut

MIË de týùelbue tneý 'à un par'w Meeaque je -Éeffl d'indiquer. eLle de"iller une fjetir,, -un menogtammé "bee -P u

jolwtw manque «M coup ettokiche le " a-veC sj%ý duotrIeux Iront rntrne jnquù %ýù4Kèr-ý

que VàM*ýr ? QuIla ptelid'em'foalv- Ç'c
-IM '&MttM«e U f 0 ujoUX E» JXW 084 d'utwoer lec&ulaýt de c«r*YateL, e1WipýXe

qttA- vb4unelm rà i»ý, dput lë bleu 1eý wilaet, iroiseleur qui, p1RjC,ý dà1le la,, deux boutsde la «àntI

ji évýpbxqu'e, beuehe ý0Ptjr0 ý'je'WL ý àeàltg et JeS MVre«ý ýper"1»t' &I_ý M bQuatut

'Un Memin depi»mès_ miter deý'îIfVers oisffl-ui, v1nsonlý 11nüt de%ý lAitg> 'ou' law

que ýeu te, 4t ýl'ôu 7«ýM4,4î

)09 lm faeý0 du- no"u <r;Ébileot sur une 1, 1 Lr""
Papier. de vex%ýe;

êA" - nXtý *Ç* e0ý 40, ohaq t *ýg',
ite effl, d&n« Id. uo» doùxà b"»"te,

aIIW an -noyau àon, tre'et,

*M"*e o%

7-

4M ïfý-nffie-"'k

àn"ýýà Àïý -ýgüjî»0Iàe «imme, Tiént 40 *M e0pâ
'Ultôl en, ý9nV4I wMont (z1«0jý

ý7

mai
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de la compléter lorsqu'il n'el, Possède qu'une

LES QUATRE MAITRES'-DU BILLARP paxtie.
Ainsi donc, le blanc n'est Pas une couleur mais

Il les contient toutes, et le noir, qui est son ex-
trême opposé, n'est pas une couleur non plus, il
est formé de trols cl : jaune, roue, bleu,
prises à leur iiiqximuin d'intensité.

Il est facile maintenant d'appliquer ces priuei-
pes à Vassortiment des couleurs dans la toilette.
La ce«leur la ýplus appropri.ée, à une carnation
sera celle dont la douleur- complémentaire, ni6-
langée A la couleur du telnt et des cheveux, relè-
vera autant que posslible la gamme, le ton et la
nuance de la carnation.,

Le fleu ira très bien ý une blonde d'un blond
orangé et aux joqës zoses. Là juxtaPolýu
bleil fait lei Peiîet de 19, poudre dorée,

-Le vert tendre conviendra égaleinento-à tl"tel
les. carnations blondes quili manquent de rose ou
qui peuvent en reolevoir sans ineAvý]Ùlent; niais
si vous n'avez pas le teint idéal, reuloncez à la
nuance verte qui ('mbscurcirait votre visage d'une
façon désastreuse.

lie violet exaltera Ia carnation &uýne rousse
aux oheveux -&oi à l'inondera de lumière. Ceite
nuance a nimýý les teints-décl

Le jaune est le waee qu'il faut aux, brune& Il
éclaire lestelnts un peu blistrés. Si vous avez le
teint vit -et les chevýèux. noirs, le, bleu donnera

ehampio M. StcsýGný ébairieion ;américain. égajen-Snt beaucoup d'harmonie à votre per-

'14e jaune amincit et le noir dimiùÙe. Le rou -6
-clair donne un peu de yie et de galeté à un viel
ge émacié par la souffrÉnice en att6uuant les tous

_Jaunes ; mais cette vive couleur ferait paraître
encore .plus exsangue, c'est-A-dire plus blanche,
une physiononile qui ggrait seulement ýpâle,,

SI, vous ètes un peu forte, le noir vouji habille- j1ý

raý f ort biem, ma4ý qurtOÙ4 ýne_ ýomPrlmezý pas, Vol-
tre bujgtej, 'V'ous ferleg lillisi remrtir votre. em-..
borSô!4t. Le gris.,,et le. ÈoIr -vont ýà toutesles -
carnations maisý, si vione portez . une. ýtO>tLMé
noire, ayez soin de Fkù&,,bjenter d'une a<>te:sit,.Ie
en y ajoutant soit pn çÉeYant, solit une dentelfe on
une cravate, deý couleur: blanche. - Des ffluleum

y t aux »!jýje*,j4eles" à,
doudes, et tendres ý4_ûQ îennffl
'et leýý persol d'un certain àge 4,evr»uý eh*IsIÉ
les nuanceâ- èwn1ýe le 'IgrIs, le brunï le, violet

lkais u coujeur Pu, excellgnee, la couleur s&&-
Dh5,que,. sym ý,.de ý vinncFcebee, c'est le ýll 1

PO;ftez dù tlàbè, il sjëà,:àý la femme a t6u13 -Iëg
ages. Cette eculeur, lebère aux poètes, est

vratique 'et
elle: réclabie une, pýopretA Éiiiiütleù.se,' ne
ea4iç4ýént et. ZÏe ýChûngýe Pas, tandis qne le% tl81gý
tàlùtà 8-e très vite. , La voilette 'W*U-

Ë"Poýl 19. l'Gille (ýhueP1O» ýr4Ëç&L4. cbe cý>nvýeüt tu-letix IL 4ue, brune qu"l Wo»déý

'w vous l saum lýQutffl, de-
Veuir àl4ýéWntes -et gracieuses, et ferez uat-

'WÉ tà re', cet u»mi, beill -une, q1Mlls81ýre 1re, R.,ufuu)r ýi» le d'tube el

pro"M li 'y ýdý beau.
te pied et l»D ne

armautle pied,
que lcýs t'a;îoý_hiîuýs de Jet, là
beet -gfttent le toun- ý Urc, z lxis uno

-êjý e, fille t4ljje Cýt s-il vquej>1u1tý ýÜbe' ne fa te's

JUe' de l'âlu R
'ÀW4"1t, lCftrL Vt6U

Voltpe ýdll --ntü4 et isez S4 lý4aî D4US 41j, gQntfte
bloe de iueière,qui est-iloi iiýij,)Ux «ur u

À le Il y> 4ëlït",l -Corps: klàwuer-làine aWère
M'ale 'c'est e4rme ,#ï dont e ÈSDIW àdepitug nobles cieux

1 ude

et'Iloid., yorterý t4us 7»ý ýsôMý, 7pu ýUû 1% aUt tmb1lme,ý 11, doit, balle»O, luis y le

8uý Io ýftW, & Aý sol, dur,ý la.

tell4', 4 de X Chêvrêîf1,ý -défi 4y

tog, =Ce,
à* -Ur.

4 19, ' e- - ýri4iw -zewt ee-

to Co

Mr oeu

ae,

'4ý

il ýuwn,,
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teu1r9eýât bit' ffle, un peiý -p1îîsý iýý* Vl W
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UN CORCIEV'ICZEUXCHOSES -ET AUTRES
-seilléinc 900

'nt fe.7onnes, sur Un
minio;rme*ent Viei le

n - u ntilion dé li1 'Vres àr semai
hieiibéit en-inoyewilîs 29

à de bwe 1 61t

'agüÉ' 1ý% lù)lfoe de üh!ùagd

-4)nasu.pilifél qiie là lioitiéthviron
main avant .$a dix;, Ze ýÙë Wai Moi ze týà di, que

= 'U71 rai c-est roeuf
mots la'Main à laplillni> pourý qui 'fait la, P.OaLe.

y ",a -toià 40 OdO
1 1 , . Z9'. te, ýQ9 que tu as M'ilirlus. Et mloi ze te 418 -que.a re savoir, le 'àavô-n là, 'terre eý à ý 11, clest la. poule q.IÉ.,&jt j1,Qýeuf.le plus âýgTéùýi,,, fi ZJ. we È"w -

nie ffl. ;jý C't PaPlerýmM=ié-SAVON , tot-Êlin, ý&e t0wi le'ls Ytýtsý,

S
ùtp* il n Pd
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